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CARABIDAE
 
1 

(COLEOPTERA ADEPHAGA) 

l'AR 

PIERRE BASILEWSKY (Tervuren) 

INTRODUCTION 

La mission d'étude menée pal' M. H. DE SAEGEH et ses collaborateurs 
dans le Parc National de la GürHmba, d'octohre 1949 li octobre 1952, a 
recueilli un matériel entomologique extrêmement impodant, fondamental 
pour l'établissement de l'inventaire faunistique de cette partie du Congo. 
Je remercie très sincèrement M. le Prof" V. VAN STHAELEN, Président 
de l'Institut des Parcs Nationaux du Congo et du Ruanda-Umndi, 
NT. H. DE SAEGEH, Secrétaire du Comité de Direction, et M. G. FAGEL, 
Entornologiste à la. même institution, d'avoir bien voulu me confier les 
Coléoptères Carabidae recueillis par cette Mission et me chargee de l'étude 
de cet abondant matériel. 

Cette collection, réunie surtout pal' M. DE SAEGEH lui-même, mais aussi 
pHI' MM. G. DEMOULIN et J. VERSCHUHEN, s'est avérée d'une très grande 
richesse et d'une extrême variété; c'est donc avec un vif intérêt que j'en 
ai enteepl'is l'étude. Comportant plus de 50.000 spécimens, cet imposant 
ensemble peut être considéré comrne un des éléments les plus riches 
l'apportés li ce jOl1l' d'une région bien définie et étroitement limitée du Congo. 
L'étude d'un tel matériel est un travail de longue haleine, pal' suite de son 
abondance, de sa variété et de la complexité des représentants de la famille 
des Carabidae. J'aurais aimé présenter les résultats de celte étude en un seul 
volume où se seraient trouvées réunies les données concemant l'ensemble 
du groupe. Ne pouvant y consacrer qu'une partie limitée de mon activité, 
l'élaboration d'un tel ouvrage aurait nécessité plusieurs rlnnées, ce qui 
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aurait apporté un érieux returd à la publication de données imporlante , 
tan~ d'ordre taxonomique que zoogéographique, obtenues uu cours de l'étu Ic 
de divers groupes. Au ~i m'a-t-il puru préférahle de faire connailre les 
résultats de mes recherch s en plusieurs parties, au fm et à mesure de 
l'avancement du truvail. Cette première purlie em lonc consacrée unique­
fllfmt aux sous-fam iIles don t l'examen est ilchevé : Paussinac, Cicinlif'linill', 
Omophl'oninae, iagoninae, Lcbiinac, Coploderinac, Pcricalùwe, Th.IJreo7J­
lcrinllc, Hell1loninue, AnI !t'iinac , Zuphiùwl\ Gl/leriliniTUlf', Dryptinac, eL 
Brachininae. Les uutres gl'OUp serun~ LraiLé ultérieurement. 

FIG. 1. - Situa,tion géographique
 
des Parcs Nationaux du Congo et du Ruanda-Urundi.
 

Le J'arc !\atiullat clc la Garamba, dont la . urface couvre près de 500.000 ha, 
se situe dans le Nord-Es~ du Congo, il la pointe orienLale de l'Uele, entre 
le 29" et 30" méridiens Ouest et les parallèles 3°8' et 4°11 ' Nord. Il e L 
limité au Nord eL au Tord-EsL pur le Soudan, au Sud pal' la Dungu, affluent 
droit de l'Uele, il l'Ouest ]Jal' la rivière Aka, ilffluent droil de la Dungu, 
et il l'EsL pal' la Gal'i:uuha (fig. 1). Celle région ilpparliellt au domaine de 
la savane guinéenne qui couvre tout le Nord du Congo, bien que "ur ulle 
faible profondeur, et dont la faune entomologique e t encore peu et mal 
connue. TouL le Purc es~ une va te étendue de savanes boisée e~ arhuslives, 
avec des galeries forestière le long des nombreux cours d'eau, et Hile 
végétation herbeuse prenant une ampleur considérable. L'allitude moyellllc 
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est de 700 à 800 m, nvec quelques collines approchant des 1.000 m, le 
point culminant aLteignant 1.C61 m. Le climat est tropical semi-humide du 
type soudnno-guinéen, avec une moyenne de précipita.tions annuelles 
voisine de j .500 m, se répartissant sur neuf mois, avec un maximum de 
pluviosité en mai et août et une période sèche de novembre il. février. 

Grâce aux deux importantes publications de M. DE SAEGER (Exploration 
du Parc Nationnl de ln Garamba, fasc. 1, 1954, Introduction, et fasc. [" 
1956, Entomologie, Renseignements éco-biologiques), nous possédons une 
abondante documenlation, extrêmement précieuse pour les entomologistes 
soucieux de connaître les milieux natmels où se rencontrent les différents 
insectes. On y trouvera aussi l'explication détaillée du système utilisé poUl' 
ln local isation exacte des end roi ts de capture et l 'én umérntion de tou tes 
les stations prospectées. 

Les Carabidae sont des insectes vagabonds, e déplaçant facilement. Ils 
sont très uniformément répartis dans toute l'étendue du Parc, sans y 
p!'ésenter aucun endémisme, sensibles, eulement à des micro-climats ou 
des micro-biotopes. Comme on pOUf'fa en juger déjà par les quelques sous­
familles traitées dans le présent travail, la faune du Parc National de la 
Garamba est dans l'ensemble assez différente de celle des autres régions 
du Congo, notamment pal' suite de l'absence d'éléments forestiers, et 
on y renconlt'e de nombreuses espèces propres aux faunes soudanaise et 
sahélienne. C'est ainsi que la Mïssion a \'ecueilli maintes for'mes jusqu'il. 
présent inconnues au Congo, ou captmées seulement exceptionnellement, 
mais fréquentes pal' contre au Soudan ou dans l'Oubangui-Chah; des espèces 
nouvelles pour la Science ont aus i été découvertes. Une étude comparative 
de la faune carabidologique de la Garumba et de ses affinités uvec les régions 
voisines ne pourra se faire que quand toutes les sous-familles auront été 
étudiées, et constituera un des principaux chapitres de la dernière partie. 

**,;: 
M. P. MERTENS a exécuté, uvec son tulent habituel, ln plupa.rt des dessins 

d'ensemble ill ustrant ce trava il, et .i e l'en rernercie v ive men l. 

* * * 
,-\ b b r é v i a t ion s u ti 1i sée s 

BM - British JV[useum (Natuml History), Londres.
 
IRSNB - Institut l'oyal des Sciences natmelles de Belgique, Bmxelles.
 
M.P - Muséum nutional d'Histoire natmelle, Pcu'is.
 
MRAC - Musée Royal de l'Afrique Centrale, Tervuren.
 
2MB - Zoologisches Museum der Humboldt-Universitàt, Berlin.
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NUI 

lincles 
seul Ji~ubfam. PAUSSINAE. 
lin 01'1 
pal' ccJ'ai séparé en 1953 les Prolol)l(ussini de l'ensemble des Paussinae el les 
ries IlIIai inclus parmi les Ozacninaf, en me basant princillUlell1ent SUl.' la CUllfol.'­
eL nul'Illation des antennes. Tout en reconnaissanL que de nombreux l:al.'actèl.'e::i 
devan 1t'upprochuient celle tl.'iIJu des l'aussines, j'e, Limais l:e[lenclanL ces critère::; 
de l'urcomme néogénétiques et ne pouvant justifiel.' le maintien des Prolupaussus 
ont dtparmi les Paussines. Mon interprétation dans ce sens n'étaiL d'ailleurs 
Ces ITpas entièrement ol'iginale, puisqu'en 1950 déjà, P. J. DAl:tL1NGTON, dans 
l'évollisa magisLrale étude de la. phylogénie des Paus ides, considérait un « Ozaenine 
l'él1blComplex " dans lequel il admellait trois tribus équivalentes: Ozaenini, 
Le ca~Prolopaussini et Paussini, se refusant il classer ces Prolopaussus parmi 
celui cles Paussides, 
d'uilleMa façon de voir ne semble cependant [Jas avoir recueilli l'ununirnité. 
jamaisJe ne parlerai pas ici du « Catalogue des Paussides " de mon cher collègue 
conLr'eE.	 JANSSENS, paru en 1953 mais élabol.'é avant la publication de mon travail, 
mité d et dans lequel l'auteur emploie l'ancienne interpréta Lion de la plupart des 
qu'il ~entomologistes, et noLamment de GESTRO (1892) et de FOWLER (1912). Et 
procerce n'est que pour rnérnoire que je citerai CROWSON (1955) et IMMs (1957), 
globulqui adopLent une classification bien périmée, séparant de j'ensemble des 

mêlCarabides une l'am ille des Paussidae, dans laquelle ils j ncorporen t les	 ce 
ilu scaOzaenines. Pur eontre, en 19511, mon excellent ami E. LUNA DE CARVALHO, 
loujoudonnant la priol.'iLé il la conl'orrrwtion de l'organe copuiateui' clu mùle, 
celle 1milite en l'aveu!.' du maintien des prololJ(/uSsUS parmi les Paussides. En 
10 ou1959, puis en 1960, le même auteur confirme ce point de vue, allant même 
e, t unplus loin encore, incluant clans sa sous-famille des PrOl01J'lussinac non 
cilmclÈseulement le genre Prolopaussus, mais au i les Ceraplerin'i (avec le genre 
ll'oUVOCarabidomem,nus) et les Heleropaussini, 
plus CIToutefois, je me plais ~l noter que mon ami le DI' R. JEAI\NEL, qui ell 
I~n oui1946 rangeait ses ProtolJfI1.lssilac parmi le~ Paussides, admet en 1954 l'iIJ('\Il­
fu,.;ionlsion de ce gel1l'e parmi les Ozénides. 
concluCes di veegenees d 'opin ion m'on t amené il revenir su)' cette q uestiun 
0::,{[C/'Ilque j'ni pu mûrir rlenclanL clix fins, eL la nouvelle étude il laquelle je me 

suis livré me confirme dans mon idée première, il. savoir que les Protv­ Ce 
paussus sont bien des Ozaeninac et non des Paussinae, et je reste convaincu lent el 
cie la grande importanl:e de la conformation de l'antenne pour la séparation nous ( 
de ces deux sous-famiJ1es. Mais je tiens à bien préciser ma pensée. Il ne appelé 
s'agit pas simplement ici du nombre cI'ru'Licles cie l'antenne; bien que les Baser 
Paussines soient les seuls Carubicles il présenter une réduction dans ce sens, évolul 
nous savons que chez d'autres Coléoptères ce cas se présente plus souvent clans L 

et n'offre pas toujoUl's le même intérêt taxonomique. L'importance clu ..entnl1 
caractère invoqué réside essentiellement clans ln rliffél'elJC'C' de la confor­ lllable 
mation cie l'un des élémenLs cie ceLLe julienlle. co111 111< 
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Nuus savons que l'antenne des Culéoptères comporte trois parties dis­
tinctes: le scape (arLicle 1), le t,édicelle «Idicle 2) et le flagelle. Le scape 
seul possède une musculature propl'8, Landis que le pédicelte, CJui l'enferme 
un organe ci scolopidies, est llIobilisé pal' un muscle Je reliant au scape; 
pal' contre, les articles formant Je flagelle sont. implement adieu lés pUI' 
rle membranes élastiques et ne sont donc que de, prolifératiuns S,condaires 
eL nun des segments déterminants, pouvant avoir une cel'laine plasticité 
devant des facleurs extérieurs. D'autre purt, ce sont les glandes bunales 
de l'antenne Cjui, en s'hypedrophiant pour foul'I1ir une sécrétion pécialisée, 
ont déterminé les modifications j'emarquables du flagelle des Puussides. 
Ces modifications sont des caractères néogénétiques acquis au cours de 
l' évolu tion et seule leur orien tation peu t être utilisée com me cri tère pOUl' 
l'ét::Jblissement de lignées monophylétiques, mais non Je résultat final. 
Le cas du pédicelle est bien différent et ne doit pas être confondu avec 
celui du flagelle. Chez les Ozaenines, comme chez tous les autres Cnrabides 
d'ailleurs, non seulement ee pédicelle est toujours présent, mais il n'aceuse 
jamais la moindre tendance il s'atrophier. Chez tous les Paussines, pur 
eontre, il est à peine distinct, ne formant qu'une simple apophyse à l'extré­
mité du scape, souvent aussi eomplèlement invisible. C'est pOLlf'quoi, j'estime 
qu'il y a bien moins de différences réelles enLl'e un Paussus du groupe 
procerus, ehez qui tous les adicles du fln,gelle sont fusionnés en une masse 
globuleuse, et les Ceraplerus, Cal'abùlorn.emnus ou Heleropaussus, avec 
ce même flagelle fonnant une massue de neuf articles réunie directement 
au scape, qu'en tre ces derniers genres et n 'im pode cruel Ozéni ne, ayan t 
toujours les 11 Hrticles libres, normalement conformés el, surtout le llédi­
celle hien développé. Ce n'est clonc pas le fait que l'antenne compte 11, 
10 ou 9 articles qui a de l'importance, cal' la fusion des articles clu flagelle 
est un phénomène néogénétique, mais bien la conformation du pédicelle, 
caractère paléogénétique décelant une origine commune, une filiation. Que 
tl'Ouvons-nous chez Proto]J{/USsus? ,. n pédicelle ahsolument normal, il peine 
plus court que le 3" article, comme chez la grandemajorilé des Carabides. 
En outre, les articles du flagelle sont tous neLLement adiculés et nullement 
fusionnés ni coalescents. C'est donc bien un Ozaenine, et je ne puis que 
conclure au maintien du critère que j'ai proposé en 1953 pour sélwrer les 
Ozaeninac des Paussinac. 

Ce qui précède répond également il l'objection soulevée pal' mOIl excel­
lent collègue M. ANTOINE (i955) Cjui, sans se prononcer dill1s le cas qui 
nous occupe, craint de me VOil' hnser une classification sur ce qu'il a 
appelé une « phase ». On a pu voit' qu'il s'agissait ici de bien autre chose. 
Baser une syslématiq ue des Paussi nes sur le ré ulla t final de l'orthogenèse 
évolutive du flagelle antennaire pourrait amener clans certains cas j'inclusion 
dans une même lignée de groupes phylogénétiquement dislincls mais pré­
sentant, pal' convergence ou parallélisme, une conformation as ez sem­
hlable de l'antenne. Ce ne sem dont' pas cette confürmation qui enl choisie 
comme Ct'itère détel'minant mai' bien le sens dans lequel s'est produite 
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l'évolution, le point de départ et non le point final. Les Ozaenines ne sonL E. 
pas à l'origine des Paussines, mais ces deux groupes ont un ancêtre commun; des PL 
ils consLituen t un groupe monophyléti que, même en yin trod u isant Proto­ lièl'ern 
pll1lssus. Bien au conLraire, l'inclusion de ce genre parmi les Paussines auleul 
en fel'ilü une lignée polyrhyléLique et hétérogène. il mol' 

PaussjNIais l'introduction des Protopaussines parmi les Ozaenines n'est pas 
peu t êbasée exclusivemen t SUi' la conformation de l'an Lenne. D'au tre ca l'ilctère 
Pilussiplaident égalemenL en faveur de ceLte interprétai ion. C'est ainsi que les 

hanche' antérieures des Ozaenine, son~ peu saillantes, largement sépal'ées POl 
entre elles par une apOI)hyse prostemale très lurge, et chez Protopll1lSSIlS puinL 

nous observons exactement la même conformation; chez les Paussines, piU' Protll7 
farnill,contre, ces hanches sont très saillantes et contiguës et seuls les CaT(Jbi­


domemnus présentent une apophyse prostel'llale vestigiale et à peine dis­ résum
 

tincte. La cellule médiane de l'aile est plus ou moins rectangulaire chez ci-des~
 

les Ozaenines et chez Protopllussu , mais triangulaü'e chez tous les Paussines
 A. -}
examinés. Les soies tacLi les des an ten nes son t toLa lernen t absen tes chez tous 
les Pau. ines, mais présentes chez les Ozénine , bien que d'importance l 

~ 

et de di position variables; chez Prolopaassus elles exisLent, bien qu'ussez li 

réduites. Le labium de Protopaussus il une conformation très proche de A'.-} 
celle des Ozaenines et bien différente de celle que l'on observe chez le Il 
Pa ussines, à l'exception des Penta7) fatllTt Itrina. C 

t
D'autres caractères sont moins probants et montrenL tl coup sûr une 

affinité réelle entre les Protopaussus eL les Paussines; mai, ces uffinités 
Le~

n'ont jamais été niées eL existent aussi bien enLre les Paussines et tous 
IllClis

les Ozaenines. Les trichomes du pronoLum sont Loujours absenLs chez les 
distriL

Ozaenines, le plus souvent présent chez les Paussines où ils acquièrent 
Léristil 

souvent une grande importance; ils exisLent chez les Proto7HluSSUS mais 
ne se l' 

sont réduits à une petite touffe à l'extrémité postérieure latérale. Nous 
en uni 

sa vans cependant que la présence de ces trichomes n'est CJu'u ne acqu isiLion 
IlU lien

secondaire et néogénétique, intimement liée au mode de vie myrmécophile 
pOUl' 1

de ses pos esseul's; d'ailleurs même chez les Puussines ils 'ont souvent 
l'anlel

absents, aussi bien sur le pronoLum que SUI' les antennes, et leur dispo­
l'éun i~

siLion esL très val'iable, même chez les espèces d'un seul genre. L'organe 
le cas 

de toilette de la palle antérieul'e esL généralement bien développé chez les 
famill

Ozaenines et absenL chez les Pilussines; il est assez rudimenLaire chez 
filmill 

Protol)IIUSSUS, mais l'est tout ilutant chez PItYS('fl et Pflltycurowerw pal'mi 
(1955),

les Ozaenines, tandis qu'il exisLe vestigialement chez lilrabidomemnus, critiql
.-Irt/zropterlls et EO/lOl/iop/crus parmi les Paussines. La dispilriLion de ceL l'il uss 
organe, destiné au neLtoyage des antennes, e t certainement en relation nuller 
dil'ecle avec Iii modificillion ilnLennilire et l'aLrophie des soies tacLiles. Ce généLi 
ne sont donc là que des carilctères secondaires, intimement liés au genre de l'a 
de vie particuli.er des insectes. De mêrne l'absence ou la présence des éperons 
Lel'minrtux du tibia anlérieur, se l'encontranL ilU si1Jien chez les OZileninE's 
que les Paussines, eL la confonnilLion du repli marginal des élytl'es. 
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E. LUNA DE CARVALHO se base essentiellement pOUl' séparer les Ozaenines 
des Paussines SUl' la forme de l'organe copulateur du mâle et plus particu­
lièrement des styles. Mais DARLINGTON, qui, il. ma connaissance, est le seul 
au leur ayant eu l'occasion d'étudier l'édéage des raris imes Prolo]J!/1tsiJllS, 
a montré que la similitude des paramères de ces derniers i1vec ceux des 
Pallssus n'est due qu'à un parullélisme et que son organe copulilteur ne 
peut être considéré comme intermédiaire entre celui des Ozaenines el des 
Paussines . .Je ne retiendrai donc piiS ce critère. 

Pour conclUl'e cette longue parenthèse, je maintiens elltièrement IllLJIl 

point de vue quant ù l'appurtenance des Prolopaussini (avec le seul genre 
Prolo]Jaussus) aux Ozaeninl/c oL quanL aux critères sépa1'ant cette Sous­
farnille de celle des Paussinae (Carabidomemnini inclus) . .Je pense pouvoir 
résumer ces critères, mieux que je ne l'ai fait en 1953, par le tableau 
ci-dessous: 

A.	 - Antennes de Il articles, le second toujours bien distinct et parfaitement développé, à 
peine plus court que le suivant, les articles 3 à 11 libres, nettement séparés et articulés. 
Hanches a,ntérieures peu sa,illantes et largement séparées par l'a,pophyse prosternale 
large .,., ', , ', , , , , , , .. , " , , , " , , , , , , , , ,. Ozaeninae. 

A'. - AJltennes de 10 articles ou moins, le second toujours atrophié, le plus souvent indistinct, 
les suivants orclinairement fusionnés ou coalescents. Hanches antérieures sa,illantes, 
contiguës, très rarement à peine distinctement séparées pa,r une apophyse prosternale 
très réduite .,., ,., ,'" ", .. ", " , ,." " " , ,... Paussinae. 

Les Ozaenines et les Paussines constituent deux sous-familles voisines 
mai modifiées au moins depuis le .Jurussique, ainsi que le montre leur 
distribution géographique. Elles possèdent en commun un repli très Cal'L1C­
téristique SUI' la partie apicale de l'épipleure, en forme d'incision refermée, 
ne se rencontrant chez aucun autre Cilrabide. Réunir ces deux g1'andes lignées 
en une seule sous-famille, comme l'on fait certains auteur, ne résoudra.it 
nullement le problème, cilr il faudrait quand même trouvet· un critèl'e 
pOUl' en séparer les composantes et seul celui tiré do la conformation de 
l'antenne me parait satisfaisant. D'autre part, fuire de ces deux groupes 
réunis une famille unique des Pllltssülae ne peut se justifier que dan .. 
le cus d'un morceJlement de tous les Carabiques actuels en de nombreuses 
familles distinctes, comme l'a proposé H. .JEANNEL. Vouloir en faire une 
famille isolée du l'este des Cmabidae, comme le font encore IMMS et CROWSON 
(1955), plus pal.' vieille l'outine que pal' l'nisonnement, ne résiste pas ü la 
critique; les Carubides forment un tout extrêmement homogène dont les 
Paussides ne s'éloignent que pitr des caradèl.'es secondaires eL superficiels, 
nu llernen t réels, nettemen L moi ns im portan ts taxonomiq uelTlen t et phylo­
génétiquement que de nombreux autres qui interviennent pour la séparatioll 
de l'en emble des Cal'abides en diverses lignées. 



JO	 PARC NATIONAL DE LA GARAMBA 

('l'n. CERAPTERUS S\\"EDERUS. 

Cerapterus Deno iti \ \'\SMA"\.'i.	 jJ(//lSSIl 

193~ 

l'.N.G. 1 exemplaire.	 Gesi 
Col. 

1\O /dl;, l'X., l/a/I, H. DE: :':;AEla:H, IÎ.IV.tV.'JO, à la lampe. Con 

I~spèce largemenl l'épandue en Afrique ll·opicale. P.N 

Cerapterus myrmidonum KOLBE. 

l3ielP.N.G. : 19 exemplaires. 
lilion 

N° 2073, I, ex., affiuent Mogbwamu/tl, J. VERSCHUREN, lü.VU.!95!, sous écorces de Pheiclo 
ligneux; nO 2'159, ! ex., II/gc/S, H. DE SA EGER, n.VII.t95l, fond marécageux; nO 2449, 1 ex., sllivani
II/cc/9, H. DE SA EGER, !7.1X.!951, galerie forestière dégradée, écorces mortes; nO 2/,81,1 l'x., 
II /gc /9, H. DE S.ŒGER, 28.1X.1951, rivière marécageuse; nO 2601, 1 ex., II /ie 18, H. DE SAEGER, Tsil 
!5.X.!95!, tête de source à boisement dégradé; nO t76S, tex., PpK/55/d/8, H. DE SAEGER, 
!9.XL!95!, tête de source à découvert, fauchage; nO 30!5, 5 ex., II/fd/17 et 6, J. VERSCHUREN, Kib 
!5.LI952, sous écorce, a.rbre de galeric; nO 3660, 1 ex., Ndelele/R, H. DE S.ŒGER, 19.V1.1952, et Reich 
éboulis rocheux, sans dépôts d'humus; nO 3774, 1 ex., II/id/9, H. DE SAEGER, Il.VII.1952, MRAC). 
ruisseau à galerie dégradéc, dans arbre mort; nO 3826, :! ex., PFNK/7/9, H. DE SAEGER, 28.VII. 

Hu: 
1952, galerie forestière, arbre mort sur pied; nO 1, 05:\ 1 ex., II/lc/S, H. DE SAEGER, 8.1X.1952, 
tête de source, dans le bois mort. 

Espèce d'Afrique celllmle, moins fréquenle que lu précédente. 
Paltss'/t 

fig. 

(jell. PAUSSUS L. P.N 

Paussus cochlearius \\'EST\\'üOO. 

P.N.G. : 1 cxenl[dair . Esp' 
DEN PL;\0 17,!/" 1 ex.,PpK/sO,VO, H. DI' SAEGEH, S.XLl!)5I, saNane herbeuse, üwchagc. 
XI. t9::'::: 

Rare espèce d'.\frique méridionale el cenlrale, donl un seul spécimen 
élait connu jusqu'ù présent du Congo, provenant cie Kabinda (Ph. ALLAER, 

1930), au Musée de Tervmen. 

[J(/USSU 

Paussus Benoiti E. J A\::; SENS.	 fig. 
LUN, 

P(/lISSllS lJenoiti b. JAI\SSENS, 1956, Rev. Zoo!. Bot. afr., 54, p. ';7, fig. '1. Prmsso: 
cull 

l'.X.G. : 1 exemplaire. 
l'.N1'\0 3S5I, 1 ex., PpK/l'!O/IJ, H. DE SAEGER, SO.VII.l9;:;'!, savane herbeuse, fauchage. 
[\'0 , 

L'espèce n'élaiL connue que par l'hololype du :\Ifusée de Tervul'en, nO n:H, 
pl'ovenant de Basoko (P. BEI\OIT, 1V.19119). 1 e~., II, 
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Paussus Collarti R.I::ICIIEi'iSPERGER. 

l'mlss/t.\ L'olll/rli HEICHENSPERGER, 1932, llev. Zoo!. Bul. ufr., 21, p. 25~, fig. 2; 
1938, Miss. sci Omu, lI, ZOO!. p. 85; 19l18, Abhandl. Senckenl>. naLurf. 
Gesellsch. nU 479, p. 22, fig. 13. - JEANNEL, lW16, Faune Emp. franç., 6, 
Co!. Cm·ah. rég. malg., 1, p. 89. - BASILEWSl(Y, 1956, Ann. Mu.. Hoy. 
Congo Belge, in-8 u 

, Zoo!., 51, p. lj5. 

I-'.N.G. : 1 exemplilire. 

1\" :~ldl, 1 ex., II/gd/1., H. DE SAEGER, :'.V.195:!, Sl1vane herbcusc, sur le sol. 

Bieu qLle raremelll recueillie, l'espèce semille uvoir L1ne assez Vil Le répar­
Lilion en Afrique orien laIe (Kenya, lac de Naivilsha, près d'un nid de 
Pheidole, ~'vliss. sci. Omo, 1932) eL au Congo, cl'Où je la connais des localités 
sllivanLes : 

Tsh Ul1pa : E11111 (H. J. BRÉDO, IV.19:~:', MHAC). 

Ki bal i· Ituri: Nialopul et Blukwa (A. COLL,\RT, 111.19'<'9, tY'pes dans les coll. Collart 
et Reichensperger), Blukwa (N. LELEUP, 1.19511, MRAC), Nioka (J. GHESQUIÈRE, IV.1937, 
MRAC). 

Ruanda: Gatsibu (P. B"SILEWSKY, IT.19:1:1, MRAC). 

Paussus phyllocerus REICHENSPEHGEfI. 

Paussus p/tyllocerus REICHENSPERGEH, 1925, Rev. zoo!. nfl·., 13, r. 40, pl. l, 
fig. 7; 1928, Rev. Zoo!. Bot. afr., 16, p. 178. 

P.N.G. : 1 exemplaire.
 

N° :'1705, "1 ex., II/gd/4, H. DE SAEGlm, 2(i.VI.19:'i·!, savane herbeuse, sur le sol.
 

Espèce connue seulemenL de l'Uele et du Kibali-ILuri : Dungu (P. VAN 
DEN PLAS, XI, 1919, ]1al'atype, col!. REICHENSPERGER), Malo (L. BURGEO\, 
XU922, holoLype, MHAC;id., 1923, !\1RAC). 

Paussus lacrimans JlElCH ENSPEHGEH. 

PI/USSUS lacri1lwns REICI-IENSPERGER, 1925, Hev. Zool. afr., 13, p. 39, pl. 1, 
fig. 9; 1933, Hev. Zoo!. Bot. afr., 23, p. 252; 1952, id., 45, p. 279. ­
LUNA DE CARVALI-IO, 1954, Hev..Junla Mi s. geogr., 1, pp. 27, 32. 

PllUssmnorphus (T<luqipaussus) lacrimrtns L NA DE CAHVALHO, 1950, Publ. 
culL. Camp. Diam. \.ngola, n° 7, p. 65, fig. 5. 

l'.N.G. : G exemplaires. 

N0 :! 118, 1 ex., II /gd /4, H. DE SAEGER, 1 '.VIl.1 (1;' l, s,wnne herbeuse brûlée, au sol; 
Il'' :' 131., t ex., II /gd /II, H. DF. SAEG.ER, 20. VII.1951, sava·ne herbeuse, fauchage; na 2U.O, 
1 ex., II/gc/G, H. DE SAEGER, ?5.VII.195"1, sava,ne herbeuse, Ml sol; na '<':~57, 1 ex., II/gc/1Rs. 



'

j

12 PARC NATIONAL DE LA GARAMfiA 

H. D}~ SA EGER, :UX.1951, a,utom el'une mare, ramassage au sol; nO 2668, 1 ex., Il/fel/II, 
H. DE SAEGER, ;!!I.X.195J, savane herbeuse, fauclmge; nO 3288,1 ex., II/ge/G, H. DE SAEGER, 
;J. IV.1952, savane herbeuse, sur le sol. 

PaU:iSW; 
L'espèce n'éLait connue ju.' IU'à présent que pal' quelques peu nombreux	 1929, 

id.,individus, Lous an NJusée Royal de l'Afl'ique Centl'ale à Tervul'en. 

]J.N,IKwango: Kikwit (P. VANDERY.''r, XII.l!)~O, holotype). 

Tshuapa : Fla.nclria (R. P. HULSTAERT, II1.19:\I, V.I93~. 19AO, I-II.I!H8).	 N° 1: 
H. DE SAI 
H. DE S, 

Paussus cilipes \VE3T\\Oon. II/gd/4, 
:!.III.19i")2 

Il.N.G. :18 exemplaires. le sol; nO :1 
position; r 

Nu 1~01, 1 ex., II/gel, ,T. VERSCHUREN, 4.II.I\J51, à la lampe; nO \;!115, :J ex., II/gel/4, nO è1H 1, 1 
H. DE SAEGER, '12.11.1951, il la lampe; nO 1321, 1 ex., II/gel/II, H. DE SAEGER, (\.II1.195'1, Mabanga, 
savane herbeuse, au sol; nO 1359, 5 ex., II/gd/Il, H. DE S.O\}~GER, 1O.III:1951, il la lampe; 1-2 .IV.l Ofi 
nO 11153, 2 ex., II/gd/lt, H. DE SA EGER, 25.II1.!951, à hL lampe; nO 2385, ;!, ex., II/gel/II, 
H. DE SA EGER, 8.IX.195'!, à la lampe; nO 25911, 1 ex., II/gd/II, H. DE S,\EGER, 13.X.195!, CelLe 
savane herbeuse ayant brûlé, au sol; nO 2739,1 ex., II/gd/Il, H. DE SAEGER, 8.X1.t951, savane 

PLAS, III
herbeuse, au sol; nO 2756,1 ex., II/gel/4, H. DE SAEGER, I7.X1.1951, à.la lampe; nO 3283,1 ex., 

Je 111 con/gd/II, H. DE SAEGER, 4.IV.1952, sa,vane herbeuse, dans des termitières en champignon. 
excl USiVI 

Espèce l'épandue en Afrique occidenlale eL cenLrnle, mais Loujoul's Vele 
lïll'emenL recueillie. Au Congo je la connais des localiLés suivante, d'après 

Kiba
les collecLions du Musée de Tervuren: 1937, M-RA 

IX.19:n. ~ Dele : Tuku (P. VAN DEN" PLAS, IV.1915), Vankerkhovenville (DEGREE}'). 

Kibali-Ituri : Moto (L. BURGEON, II-III.ln:1, I-III.l9'!6, Vn.192G, X.19?G); Yebo­
Moto (L. BURG}~ON, III-IV.19?6). 

Paussus 

Paussus toliicornis \VAS,\·IA"i'i.	 P,N,( 

P.N.G. : i exemplaire.	 N° 31: 
nite éboulé 

N° 2:302, 1 ex., Ndelele, H. DE SAEGER, 26.VIIL1951, il la, lampe. 

HEICH 
L'espèce fuL décl'iLe de Somalie, d'où LUNA DE CARVALIIO la menLionne dans l'îll 

également. Elle est aussi connue du Ta.nganyika Terl'itory et du Congo, l'unique 
par un seul spécimen de Molenge-KoLomange (J. VRYDAGH, X.1941, MH.AC). la lumiè 

Je l'el 
(. 0 n fi J'111e' 

Les Si 

puisque) 
d'enll'e E 
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Paussus Manni REICHENSPEHGEn. 

PIIUSSUS Mann! HEICHENSPERGEH, 1925, Hev. zool. 1.1.fr., 13, p. 32, pl. 1, fig. 0; 
1929, Enl. malt., 25, p. 132; 1937, Hev. Zoo1. Bol. afr., 30, p. 267; 1950, 
id., 43, p. 133; 1952, id., 45, p. 279. 

!-l.N.G. : 11 ex mplaires. 

N° 1359, 1 ex., II/gd/4, H. DE SAEGER, 1ü.II1.1951, à la lampe;· nO 153(i, 1 ex., II/hd/II, 
H. DE SAEGER, 12.IV.1951, sa\'ane herbeuse, ramassage SUI' les ligneux; nO 259ü, tex., II/ke/9, 
H. DE S,U:GER, 19 .X.1951, galerie forestière, dans des branches tombées; nO 275G, tex., 
II/gd/4, H. DE SAEGER, 17.XI.195J, à la lampe; 11° :325:1, 1 ex., II/gd/4, H. DE SAEGER, 
2.II1.1952, à la lampe; nO 3345, 1 ex., mont Embe, H. DE SAEGER, J, .IV.1952, ramassage sur 
le sol; nO :\/t4:;, 1 ex., II/fd/n, H. DE SAEGER, 7.V.Hl;'i?, galerie forestière, bois mort en décom· 
position; nO :H~ü, 1 ex., Inimvua, H. DE SAEGEH, 1Ii.V.19Fi?, savane arborescente, fauchage; 
nO aHl, 1 ex., II/fc/lt, H. DE SAEGER, 3.VII.1952, dans une termitièrc morte; nO :3832, J ex., 
Mabanga, H. DE SA~:GEll" 25.VII.195?, plateau herbcux SUl' dalle latéritique, au sol; Nagcro, 
1-2.IV.1954, C. NEBAY leg., 1 ex. 

CetLe espèce fut décrite SUl' un exemplaire del'Uele : Tuku (p. VAN DEN 
l'LAS, III. 1919), conservé au Musée Hoyal de l'Afrique Centrale à Ter·vuren. 
Je la connais au si d'Entehhe, en Uganda, et fLU Congo elle sem hIe êLre 
exclusivement limitée au Nr)l'd-EsL: 

Vele: Doruma (J. VRYDAGH, II.l9:Jt, MRAC). 

Ki bal i -It u [' i : Mahagi-Niarembe (Ch. Scops, 1935, MRAC); forêt de Kawa, (H. J. BaÉDo, 
1937, MRAC); Bunia (P. LEFf.:VRE, 1938; J. LEROY, VU.1934, MRAC); Ka-senyi (H. J. BRI~DO, 

IX.19:15, MR-AC). 

Paussus revocatus REICII ENSl'E H(;EH. 

Pau sus revoca/us HEICHE:'iSPERGER, 1938, Decheniana, 97 B, p. 121, fig. 12. 

P.N.G. : 2 exemplflÎres. 

N0 31:'13, 1 ex., Mabanga, H. DE SAEGER, lü.II.1952, ramassa,ge sous des blocs de limo­
nite éboulés; nO 3G2\', 1 ex., Iso II/3, H. DE SA EGER, 12.V1.1952, ramassage sous les écorces. 

IlEICHENSPERGER a décri t celLe espèce SUl' un seu1 exem pla ire recuei II i 
dans l'île cl'Ukere'we, du lac Victol'iil-Nyanza, Cet individu l'esta longlemps 
l'unique spécimen connu, quand j'en captUl'ni plusieUl's exemplaires à 
la lumière, au Ruand1.1. : Kigali (IV.1957). 

Je remercie mon ami le Dr \. RE1CHENSPERGER d'avait, hien voulu Ille 
confirmer la délel'nlinalion des spécimen, l'uandais. 

* * * 
Les savanes de la Gilramba sont particulièrement riches en Paussines, 

puisque neuf espèces diffél'enLes de Paussus y ont éLé rencontrées, 'erlaines 
d'enlre elles connues jusqu'à rll'é. enl seulement raI' le type ou de ll'ès 
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l'ares exemplaires. C'esL d'auLanL plus remarquahle que LouLes ce capLures	 herbeuse, Ml 

23.III.t 9" l, Edoivent êLre considérées comme forLuites eL accidentelle, ainsi qu'on peuL 
savane herbe

le constater pnr la lecLure du libel'é des hiotopes : h la lumière, l'llrnassage brùlée; nO 15 
au sol, fauchilge cie . Lmles herllilcées ou arbustives. On sait, en effeL, que tous DE SAEGIH. 
les Paussus sont rnynnéeophiles el sLrictemenL inféodés aux fourlllilière , ;2I.1V.l9~?, 81 

les spécimens caplurés hors de ces nids n'éLant que des vagabonds il la 
recherche d'une nouvelle colonie de Fourmis. Les individu recueillis dans 
du bois mort ou dans des termitières ne pouvaienl s'y trouver que si ces 
lieux servaient en même temps de refuge Ù ces hyménoptères. Il est impol'­
tant de noter que les Paussus ne sont jamais lermitophiles; si on les l'encontre 
parfois dans des Lermitières, c'esL parce que ces dernières ont été aban­
données, totalement ou partiellement, pal' les Termites eL Cju'une colonie 
de Fourmis s'y est installée. 

SlI.bfam. CICINDELINAE. 

Celte importanLe sous-famille est l'épandue dans le monde enLier. Ses 
nomhreux représenLants africains se réparti sent en cinq Lribus dont j'ai 
donné un tahleau dans mon tmvail sm' les CaralJides clu Parc National rie 
"Upemha et que je suivrai it:i. 

En ce qui concerne les genres de la lrihu des Ciciade/tat, j'adopte ici, 
comme dans mes publications 1 récédentes, la clas. ification établie pal' Je 
DI' E. H.rvALIER et exposée clans son travnil: " Démembr'emenL du genre 
CiC'indeia LINNÉ. III : Faune africano-milJgache » (Hev. fmnç. d'Ent., 24., 
1957, pp. 312-3112). Comme le dit l'uuteur lui-même, celte clussification n'est 
pas encore définitive et devl'iL suhit· quelques améliorations ..1'e lime cepen­
dant que mon sérvant collègue françnis il dr'essé une excellente synthèse 
de la systémn ti que de l'ancien genre Cicindcia et je Gonsidère quo ce Lril. va il 
est de Joi n Je mei llem de ce qu i a éLé publ ié .i usqu' il présen L. 

]C[() 

C(·n. MEGACEPHALA LATIŒIJ.U:. 

Megacephala Bocandei (JUÉHfN 5Sp. occidentalis \IV . HaHN.	 Forme 
(Fig. :!.) Cameroun,
 

:l/. (/spcr(/{a SSl'. occùicnf,,!is "YV. HORN, 1921, BnL. BILlLl., t'ï, 1'. 1~3; 19:32, Les eXelll)
 
Tijdschr. v. EnL., 75, Suppl. pp. 25, 26. élytr-ale sa
 

M.	 Bocrmlif't ssp. occidenlalis BURGEON, 1937, .L\nll. M:us. Congo Helg-e, in-l[", individus ( 
ZooL, III, 2, Cicincl., p. 12. élytre. 

Chez lal'.N.G. : 11 exenllliaires. 
ùe Sassa (: 

KO :1<"2, -1 ex., I/e/I. H. DI_ SAIWEH, :\.II.U.J;)û, savane arborescente; nO 1:!1,5, 1 ex., 
Aucunli/gd/Il, H. DE SAEGER, 1:!.II.1951, à la. lampe; nO 1359, 1 ex.,II/gd/4, H. DE SAEGER,
 

lû.TII.1951. à la lampe; nO 1!.l:19, tex., II/db/4, H. DE SAEOER, n.III.1951, savane Congo.
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herbeusc, au soleil, sur sentier dégagé; nO :[llVl, 1 ex., II/hel /4, H. DE SAEGER, 
23.III.t951, savanc herbeuse brûlée; nO 1455, tex., II/hel/l., H. DE SAEGER, 23.III.t951. 
savane herbeuse; nO 1l1J7, ;! ex., II/gd/4, H. DE SAEG,ER, 2/>.III.t951, savane herbeuse 
brfilée; nO 1551, 1 ex., Garamba/l:3, J. VERSCHUREN, 6.IV.1951; nO 161.8, 1 ex., II/CC/Il, 
H. DE SAEGER, ::l.IV.1951, savane herbeuse; nO 3~{G7, 1 ex., mont Embe, H. DE SAEGER, 
21.IV.l9:.Z, sa\7ane l1rborescente dense. 

Fw. '!.. - Me(JacelJhala Bocanclei ssp. occidentalis W. HOHN, Ô. (Env. X 3) 

FOl'me décriLe de l'Oubangui-Chari (ForL Crampel eL ForL SibuL) eL du 
Camerou n, don t le 'Musée PLoyai cie l'Afrique Cen traIe possècle un par-atype. 
Les exemplail'es du P.N.G. lui sont identiques, bien que la granulation 
élytrale soit un peu moins convexe chez quelque" spécimens. Un de ces 
individus (Cf>, lac. n° 1648) est pou l'VU d'une tache arica-externe à chaque 
élytre. 

Chez la ssp. njamnja1Jwnsis 'AT. HORN, connue au Congo de la région 
de Sas a (N. Uele), la sculptme élyLrule est beaucoup plus faible. 

Aucun exemplaire cie la ssp. occirlental'is n'avait enCOl'e éLé recueilli au 
Congo. 
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Gen. DROM ICA DE.JEAN. 

Genre exclusivement üfricaill, ne remontanL guère au Norcl cie l'Équateur, 
très caractéristique des régions steppiques et subclésertiques de l'Afrique 
orientale et mér'idionale, pauvrement l'epr'ésenté au Congo, où il n'est connu 
que du Nord-Est et du Sucl-E t (fig. 3). 

r­
H 18 22 

FIG. :3. - Répartition des Drom.ica au Congo. 

Dromica egregia GERMAR SSp. Neumanni KOLBE. 

Myrmecoplera neu1IIarul'i KOLBE, 189'7, Die KaJer D.O.-Afrikas, p. 347. 
Dromica Neumanni 'IN. HORN, 1910, Sjoestedt Kilim. Exp., p. 401. 
Dromica e.qregia ssp. Neumanni W. HORN, 1921, Ent. BUHL. 17, p. 1.74; 

1922, Ent. Med., 7, p. 96. - BURGEON, 1927, Hev. Zoo!. afl'., 15, p. 338; 
1937, Ann. Mus. Congo Belge, in-4 a 

, Zoo!., III, 2, Cicind., pp. 14, 15. 

P.N.G. : 4 exemplaires. 

N° 353, 1 ex., 1/0/3, H. DE SAEGEH, 31.1II.1950, savane a.rborescente; nO 3250, :3 ex., 
Ndelele/K/120/2, H. DE SAEGER, 28.III.1952, savane arborescente, au soleil. 

Hace décrite de l'Est du lac Victor'ia-Nyanza, connue aussi de l'Uganda 
et de l'Elgon. W. HORN y a r'apporté des individus cie Hhodésie du Nord 

eL du Katan, 
blernent uni 
li uelq ues eXE 
cie l'Afriqll~ 

assez bien ( 
semblent co 
éLahlir la n 

Prolhyma (;( 

Forme cl 
GaJ'amba es 
cédé pal' le 
nouvelle po 

!J.N.G. : 

:\,0 Rli, 1 

GUÉIUN, 18!1 
p. 8i. ­
Rev. frél 

Profhyma t 
p. 82; 19; 

P.N.G. : 

N° 353, 1 
3 ex., II/db /, 
nO lM10, 2 ex. 
nO 3250, 1 Clli 

au soleil. 

La form 
portugaise; 
C'est donc 
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et du Kalanga qui en diffèrent quelque peu et qui constituent vraisembla­
blement une forme di Linde. Les spécimens de la Garamba, ainsi que 
quel lues exemplaires du Nord-Est du Kibali-Huri conservés au :Vlusée Royal 
de l'Afrique Cenlrale (.Vlahagi, Niurcmbe, région d'Abok) se rupprochent 
assez bien de la race de Kolbe mai pré entent quelques diffél'ences qui 
emblent constantes. Un matériel plus important serait nécessaire pour 

étahlir la raciation de D. e.qreqifl dans ces régions. 

Gen. PROTHYMA DE,IEA:-i. 

Prothyma similis \V. HORN Ssp. confusa G. MÜLLER. 

fJrolhyma con/usa G. iVICiLLER, 1939, ~1i . bio!. paese Borana, 2, 1 p. 1ï4, 1i6. 

Forme décrite de Somalie italienne et d'Érythrée. L'exemplaire de la 
Garamba est identique à un paeatype de Tessenei, en Érythrée, aimablement 
cédé pal' le DI" G. MfLLER au Musée de Tervuren. CeLLe espèce e. t donc 
nouvelle pOUl' le Congo. 

P.N.G. : 1 exemplaire. 

);'0 Sfi, tex., 1/0, G. DF.MouLT:-<, XLt 91.9, 

Gen. EURYARTHRON GUÉRI:'oI. 

GUÉRIN, 1849, lag. Zoo!., n° 158-161, p. 5: 1849. Rev. Mag. Zool., (2) J, 
p. 81. - CHAUDOlR, 1865, Cat. Coll. Cicind., p. 39. - RIVALIER, 1957, 
Rey. franç. d'Bnl., 2ft, pp. 313, 315. 

Euryarthron festivum DEJEAN ssp. saginatum 'vV. HORN. 

Pl'olltyma /esliva ssp. sa,qinala 'vV. HORN, 1912, Ar·ch. f. Natmg., 78, A 11, 
p. 82; 1926, Bnt. BHill., 22, p. 167; 1931, Ver. Ges. Luxemh. Nat., flO, p. 40. 

P.N.G. : 7 exemplaires. 

N0 353, 1 ex., 1/0/3, H. DE SAEGER, 31.IIL1950, sa.vane a.rborescente, sur le sol; nO 1439, 
3 ex., II/db/II, H. DE SAEGER, 23.III.195t, savane herbeuse, au soleil, sur sentier dégagé; 
nO 1""0, 2 ex., II/cb/ll, H. DE SAEGER, 23.IIL1951, savane herbeuse, sur recrus de ligneux; 
nO 3250, 1 ex., Ndelele/K/l:!0/2, H. DE S,IEGER, 28.III.1952, savane arborescente, au sol, 
au soleil. 

La forme typique e t connue du Sénégal, de la Gambie et de la Guinée 
portugaise; la s p. sa,qinalum n'était mentionnée que de l'Oubangui-Chari. 
C'est donc une acquisition nouvelle pOUl' la faune congolaise. 
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Gcn. PROTHYMIDIA RIVALIEH. 

RIVALmn, 1957, Bev. franç. d'Ent., 24, pp. :314, 31S. 

Prothymidia angusticollis BOHEMAN. 

P.N.G. : 13 exemplaires. 

N° 353, 9 ex., 1/0/3, H. DE SAEGER, 31.IILl95ü, savane arborescente, sur le sol; nO t 52G, 
1 ex., II/gel/4, H. DE SAEGER, l3.IV.l!)51, savane herbeuse, au sol; nO 153G, 1 ex., II/hel/Il, 
H. DE SAEGER, 12.IV.195l, savane herbeuse, sur les ligneux; nO l!lü9, 1 ex., II/gel/Il, H. DE 

SAEGER, lG.IILl!)5l, savane herbeuse, sur le sol; nO :Y12fi, 1 ex., II/fel/lk, H. DE S,\EGER, 

6.V.l!)5?, berges sablonneuses humides. 

Espèce fréquente dans une grande !Jeu'Lie de l'Afrique tropicale en dehors 
de la région forestière cen traIe, depu is l'Abyssi n ie .i usq u' au Transvaal. 
Dans le Coleoplerorum Calalogus, W. HORN la l'enseigne du Togo, mais 
cette indication est certainement erronée. C'e. tune fOl'me de savane, ne 
volant guère mais courant parmi le. touffes d'herbes, même lorsqu'elle 
est poursuivie. Au Congo, elle est commune dans le Haut-Katanga, le 
Lualaba et le Sankul'U, rare au Kwango et au Bas-Congo; au Kivu, N. LELEliP 
l'a rencontrée en altitude dans le territoire d'Uvira : lVlulenge (2.000 m) et 
Haute-Ngovi (3.000 ml. Dans le Nord-Est elle est particulièrement l'are; parmi 
les milliers d'exemplaires congolais de celte espèce que possède le Mu ée 
cIe Tervuren, ne se trouvent que quel lues indivicius de cette régio!l, prove­
nant notamment cIe : Région de Sassa (COLMANT, 1895-1896), Tora (L. BURGEON, 
IV.1926), Yebo-Moto (id., IV.1926). \. COLLART l'fi capturée h plusiems 
l'eprises au Kibali-Ituri. 

Gen. CYLINDERA VVEST\\OOD. 

Cylindera (s. str.) aurosternalis "V. HOHN. 

P.N.G. : 3 exemplaires. 

;'\0 1>79, 1 ex., 1/0/1, G. DEMOGLIN, !,.V.I~I.·,U, savane arborescente; n" !clj!l, 1 ex., lib!,!, 
G. DEMOULIN, 26.1V.J95Ü, crête sablonneuse entre les rivières Magienga et Mogbwamu; nO ft(j7, 
1 ex., I/b/l, G. DlèMOULIN, 2(j.IV.I05ü, savane arborescente. 

Rare espèce, connue du Togo, du C:UTlerOnll, de l'Oubangui-Chari et, 
au Congo, cie l'Vele et clu Kihali-Iluri. 

P.N.G. : 

N'0 3;;3, 1 e 
RAEGER, G.lV.I ~ 

nU "[G,:! ex., 1/1 
LIN, :W.IV.19jü. 
1051, sa.va.ne br 
1051, expansior 
SAlWIŒ, lü.IV. 
abandonné sur 
Dungu, au vol; 
ehage ele Gram 

Espèce li 

1'.N.l;. : 

NU ItlG, 1 

La fonn( 
grancie [Jarl 

P.l\.G. : 

::\0 :!() 1G, 

asséchée, à la 

E~Vèce 1 

Inde, ll'ès c 

P.N.G. : 

KO IjJ>:!, 

H. D~; SAEGEI 

H. Dl, SAEGH 

1 ex., l-"!~.l\' 
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Cylindera (lfasina) octoguttata F ABRIClUS. 

P.N.G. : 17 exemplaire. 

N° 335,1 ex., 1/0/1, H. DE • AEGER, :.!9.11L1U:;0, à la lampc; nO :~80, 1 cx., 1/0/1, H. DE 
SAEGER, G.IV.1950, à la lampc; nO 1,07, 1 ex., 1/0/1, H. DE SAEGER, 13.1V.1950. à la lampe; 
nO 416,:!. ex., 1/0/1, H. DE SAEGEH, 17.1V.l(J:JO, à la lampe; nO 5:.),1 ex., 1/0/3 aval, G. DE)IOU­

LIN, :.!9.IV.1950, fltuchage de strate herbacée; nO :!Ibl, 1 ex., Il/gd/I., J. VERSCHUREN, 3t.VIl. 
1(J51, savane brûlée, fauchage de Graminées; nO :.!/1/.7, t cx., II/fd/Il, H. DE SAEGER, 18.IX. 
1(J51, expansion marécageuse, fa,uchage de strate herbacée; nO 3;{09, 7 ex., II/gd/IO, H. DE 
SAEGER, 10.IV.1952, petit vallon marécageux, dans les fibres d'un fruit de Cucurbitacées 
abandonné Slll' le sol; nO 3254., tex., Nagero/17, J. VEHSC1WREN. :.!!..IIL1952, galerie de la 
Dungu, au vol; nO 3923, 1 ex., lI/gd/!., H. DE SAEGEll, 8.VIIL1952, saYa,ne herbeuse, fau­
chage dc Graminées. 

Espèce largemenL l'épandue en Afrique. 

Gen. MYRIOCHILE iIOTSCHUL,I<Y. 

Myriochile fastidiosa DEJEAN s. p. vicina DEJEA:\. 

l'.N.G. 1 exemplaire. 

N° !dG, ex., 1/0/1, H. DE SAEL:ER, 17.IV.1950, à la lampe. 

La forme Lypique e L a ialique; la ssp. vicina esL commune dans une 
grande partie de l'Afrique inLerlropicale. 

Myriochile melancholica 1"ABHICICS. 

l'.i\.ü. : 1 exem]llaire. 

Xo :.!91ü, 1 ex., Il/gc/"~), H. DE t;~\ELlJm, 17.XJl.l!Jijl, partie marécageuse récemment 
asséchée, à la surfaec du sol. 

EspècerÉlpand ue dans lOllle l' Afl'iq lIe,le bassin médi lerranéen el en 
Inde, lrès commune au Congo. 

Gen. CRATOHAEREA CIlA ·DOIR. 

Cratohaerea chrysopyga \V. HORN. 

P.N.G. : G exemplaire. 

Xo l':;/.:.!, 1 ex., Garamba/J:.!, J. VERSCHUREN, 5.1V.19~t; nO 3:.!50, 2 ex., Kdelele/K/120/:.!, 
H. DE SA EGER, 28.111.195:.!, savane a,rbore eente, sur le al, au soleil; nO 3283, 2 ex., II /gd /!I, 
H. DE SAEGEH, I..IV.195:.!, savane herbeusc. dans dl's termitières en champignons; Nagera, 
tex., 1-·!3.IV.195/t, C. X ERAY. 
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Espèce largement l'épandue en Afrique tropicale, du Sien'a Leone au 
Katanga. Au Congo, elle esl fréquenle dans J'Uele el Je Killilli-ILuri, il"se~ 

rare au Katanga, mais incunnue d'ailleurs. Je Il'ai. pu ll'Ouver de différences 
morphologiques entre les spécimens du Jord el ceux du Katanga; il est 
probable que cette aire de dispersion, paraissant discontinue, est réunie 
par des incursions en Afrique orientale, encore non signalées. 

Gen. LOPHYRIOIA JEANNEL. 

JEANNEL, 1946, Faune Emp. Franç., VI, Col. Carab. rég. malg., 1, pp. 151, 
152, 154. - RIVALIER, 1950, Rev. fnmç., d'Ent., 17, pp. 222, 237; 1957, 
1. C., 2/., pp. 3L4, 326. 

Lophyridia dongalensis KLUG. 
(Fig. !l.) 

P.N.G.; 17 exemplaires. 

N° 1ll62, 5 ex., II/fe/18, H. DE SAEGEU, 28.IlL1951, banc sablonneux humide, au bord 
de l'eau; nO 2819, 12 ex., II/fe/18, H. DE SAEGER, 29.XL1951, plages sablonneuses récem­
ment exondées, sur le sable humide en plein soleil. 

FIG. II·. - Lophyr·idia dongalensis KLUG, '? (Env.;< II,;') 

Espèce rÉ 
Lule, où exi 
élé d'ahurd 
sim plemen L 
même en II 
appartienl 1 
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Lualaba, Ti 
la l'ive oriel 

l'.N.O. ; 

N° 94, 17 
tiel1ement sèeh 
nO 325, 1 ex., ] 
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S.ŒGER, 6.X.l 
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duns la 'l'st 
La ssp. int( 
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l'.N.G. ; 

KO 5115, 1 

G. DE)IOULlN' 

:.-::.IlI.193 1, SI 

~3.IIL1951, Si 

Espèce 
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Espèce répandue depuis le Sénégal et la Guinée jusqu'en Afrique orien­
l,de, Oll exislent plusieurs rllces. Au Congo, lu forme nominotypique a 
été d'abord signalée pur L. BUnGEON, c1'après trois exempluires étiquetés 
sim plemen t « Congo Belge », mais ans local ité précise, puis par moi­
même en 1952, de l'Ubllngi (Libenge, Yumbi, Zambi). La série ci-dessus 
appartient bien à la forme typique, qui était connue du Sénégal, de la 
Huule-Guinée, du Dahomey et du Soudun. 

La ssp. IIbyssiniell '!Il. HORN est propre au Nord de l'Ethiopie eL à 
l'Érylhr'ée; la ssp. ilJl7JCratr'i:r SRNl\A est l'épandue en Afrique orientale, du 
Kenya à la Delagoa Bay, ainsi que dans le Sud-Est du Congo (Haut-Katanga, 
Lualaba, Tanganika) et en Urundi, où je l'ai capturée à Rumonge, sur 
la l'ive orientale du lac Tanganika. 

Gen. LOPHYRA MOTSCHljLSKY. 

Lophyra neglecta DEJEAN ssp. intermedia KLuG. 

P.N.G. : 23 exemplair·es. 

N° 94,17 ex., 1/b/3, H. DE SAEGER, 11.1.1950, galerie forestière, berge sablonneuse par­
tiellemcnt sèche; nO J05, 2 ex., mont Kdogo, H. DE SAEGER, 15.1II.1950, savane arborescente; 
nO 325,1 ex., l/a/J-bj:l, H. DE SA EGER, 211.1II.1950, bas-fond sablonneux exondé sec; nO 1823, 
1 ex., II/fd/18, H. DE SAEGER, 28.V.1951, sable humide; nO 2i64, 1 ex., II/fd/4, H. DE SAEGER, 

16.VII1.1951, sa,vane herbeuse, fa,ucha,ge de la strate herbeuse; nO 2551, 1 ex., lI/fd/IS, H. DE 

SAEGER, 6.X.H151, berges sablonneuses colonisées. 

L'espèce est largement l'épandue dans presque loute l'Afrique; la forme 
nominoLypique esL fH'opre il l'Afrique occidenLale, du Sénégal au Congo 
où elle est connue au Bas-Congo, au Kwango, au lac Léopold II, en Ubangi, 
dan' la Tshuapa, le district de SLanleyville, ]'Uele et le Nord du Sankuru. 
La SS!!. inlermedia, qui en diffère pal' les taches utmales presque toujours 
réunies en une bandeletLe terminée en arrièl'e pal' une pointe effilée, esL 
fl'équente dans toute l'Afrique orientale et australe eL peuple au Congo 
les distl~icts suivants: Kwango-Sud, Kasai, Lualaba, SankUl'u-Sud, HauL­
Katanga, Tanganika, Kivu, Kibali-Iluri et le Nord-Est de l'Uele. 

Lophyra IStenolophyra) saraliensis GUÉRIN. 

1'.N.li. : A exemplaires. 

Ko 5/15, 1 ex., 1/0/3, H. DE SAEGER, i5.1.1950, sava.ne arborescente; nO 553,1 ex., I/b/3', 
G. DE.\WVLIN, 211. V.195ü, ga.lerie cie la Mogbwamu; nO 1ltll0, 1 ex., II /cb /ll, H. DE SAEGER, 

:::.1.111.1951, savane a.rborescente, sur recrus dc ligneux; nO llilü, 1 ex., II/cb/4, H. DE SAEGER. 

23.II1.1951, sa.va,ne herbeuse, sur le sol. 

Espèce banale, l'épandue largemenL en Afrique inLertropicale. 
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Gen. CALOCHROA Ho~. 

Calochroa sexpunctata F. S5}). sexsignata .\.) ANDL.
 

(Fi.,. :J.)
 

Cicindelll se:J;711l/Lcfllfa S p. seJ;signllla :YI A\DL, 1951, BUll Il. ZOU!. Bei ll'., <:l,
 

p. 161; 1956, Enl. :\1'11. Mue;. Fl'cy, 7, l'. 392. 

FIG. :i. - Calochroa se.'"C]nmctata ssp. sexsignatu ~h-"DL, 'l? (x ',,:» 

P.N.G. : 66 exemplaires. 

)\0 495, :!. ex., l/a/:l, G. DE)IOULI~, X.V.I!:J30, rivièrc Aka, anse calme; nO :;8:>, li cx., 
lIa/M, G. DEMOULL'<, 7.V1.1950, savane herbeuse, fauchage; nO 705, :! ex., l/a/I, G. DEMO ­
LI~, t7.VII.1950, sur feuilles des arbres en savane de pente; nO 4S,1 ex., l/b/:!, G. DE)IOU­
LJ~, 27.IX.1950, fauchage de strate herbacée; nO 8S:3, :!. ex., 1/0/1, H. DE SAEGER, 7.X.l050; 
nO SSS, tex., Napokomweli, G. DEMOULIX, 1:1.X.1950, fauchage de strate herbacée; nO 995, 
::l ex., II/e, H. DE SAEGER, 1 .XII.1950, savane herbeuse. dans la strate herbeuse; nO 16/,0, 
t ex., II/cd/S, J. VERSCRUREX, 30.IV.1951, au sol, au bord de l'eau; nO t7:{5, 1 ex., II/fb/!" 
.J. VERSCRUREX, 12.V.1951, au sol; nO 1850, 1 ex., II/gd/4, H. DE SAEGER, 5.V1.19;:;1, à la 

lampe; nO 20/1G, 
feuilles des Gra 
10;:; l, fauchage 
Illaréca.ge, au 8( 
sur les Gramin 
:! .X.IU;:;I, plain 
:!a.X.lU;'l, saVl 
17.XI.! U:i 1, têt 
IfL lampe; nO :,'1 

c1cs herbes; nO 
nO :!~)l(j, :; ex., 
nO 2935, 1 ex., 
minées; nO 294 
PpK/10/c1/1O, 

L'espèce 
Tunkin, Mc 
récemment 
]e nom de s 
individus dl 
les spécime 
pal' ln. disp4 
MANDL. 

En Afri 
au Cameru 
exemplaire 
Nord de 1'( 

c1'exemptai 

l'.I\.G. 

nO 14:\0, 
a Il soleil; nO . 
ligneux; nO II 
Kdelele/K/t: 
1 ex., PpK/ 
H/gd/II, H. 
nO :H li l, 1 ex 
H. DE SAEC 
II/fd/ll, H. 

Espèce 
l'Ugandû. 1 

Sankl1\'l1, 
IllèllS cl li 
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lampe; nO 201,(;, 0 ex., II/ee/5, J. VERSCHUREN, 5.VII.!95!, par centaines, agrippées sur les 
feuilles des Graminées, fin d'une forte pluie; nO :<'05(;, ! ex., II/fd /17, H. DE SAEGER, 9.VII. 
J051, fauchage de strate herbeuse; nO Z:!'!3, tex., H/fd/t5, H. DE SAEGER, 7,VII1.!O"I, 
marécage, au sol dans les parties sèches; nO ;!1,51', 1 ex., II /fd / 1G, H. DE SAEGEIl, 2 l.IX.l 05 J, 
sur les Gmminées, dans une région ma.réeageuse; nO 2!'::;~I, I, ex., ll/fd/!5, H. DE SAEGER, 
2.X.W51, plaine marécageuse, plages à Graminées; nO 2G07, ? ex., II /fd /6, H. Dl, SAEGER, 
:!O.X.!95J, sa·va.ne herbeuse, fauchage des Graminées; nO ;!i:i0:!, tex., lI/id/i:i, H. DE SAEGEII, 
17.XI.t!)5t, tête de source dégradée; nU 2RI:!,? ex., IT/gd/l•. H. D.I': SA.lWER, :1O.XI.195t, à. 
la lampc; nO 28i:iI, ':i ex., lI/fe/li., H. DE SAEGER, tO.XII.I05I, mare tempomire, fauchage 
des herbes; nO :!88t, 1 ex., II /gc/ 10, H. DE S.HGlm, 11.XII.l \)51, fauchage des Herbacées; 
nO 2916, 5 ex., II/gc/t5, H. DE SAEGER, 17.XII.'195!, partie marécageuse asséchée, sur le sol; 
nO 2935, '1 ex., II/fd/IO, H. DE SAEGER, 20.XII.'1951, petit va.lIon dénudé, f,1\1chage des Gra­
minées; nO 29112, '1 ex., II/fc/ll" J. VERSCHUREN, 2(;.XII.'195'1, sur le sol; nO 3Hi?, 2 ex., 
PpK /tO /cl /10, H. DE SAEGER, 5.II1.19:;:!, rivière, fauchage au soleil. 

L'espèce est Inrgement l'épandue en Asie tropicale (Inde, Siam, Birmanie, 
'l'onkin, Malaisie) eL en Afrique au Nord de 1'8quateul'. MANDL a séparé 
récemment sous le nom de ssp. sexsignal{/ les exemplait"s africa.in·, gardant 
Je nom de sexpunclala pour 1a forme asiatique. En examinanL de nombreux 
individus de provenances dive t'ses, cette séparation me paraît jusLifiée. Tous 
les spécimens africai ns que j'a i pu voit' diffèren L nette men L des asiaLiques 
pal' la disposition de la tache claire é1ytride médiane, ainsi que J'a indiqué 
MANDL. 

En f\frique cel insecte se l'encontre ilS ez communénlenl au Sénégal, 
au Cameroun el jusqu'au Ilahr-e1-Ghazal. Je n'en nvais encore vu aucun 
exemplnil'e du Congo, et BURGEON disait qu'il « exisLe peul-être dans le 
Nord de J'Ueie ». C'esl donc une eSt èce nouvelle pOUl' le Congo el Je nombre 
d'exeml1laires l'ecueillis montre qu'eJle esl loin d'êlre rat'e à Ja Gururnbll. 

Gen. ROPALOTERES GLÉRI~. 

Ropaloteres congoensis FLEUTlAUX, 

(Fig. G.) 
P. T.G. : 1Î exemplaires. 

nO ll,:10, /, ex., II/db/lt, H. DE S,\EGER, ·~3.III.193I, s,waue herbeuse, sur sontier dégagé, 
au soleil; nO 1HO, tex., II/cb/4, H. DE SAEGER, ;!3.IILI95J, sava.ne herbeuse, sUl' recrus de 
ligneux; nO 1558, 1 ex., II/hel/lt, H. DE SAf;GER, tG.IV.t9:>1, sava.ne herbeuse; nO 3~30, li ex., 
N'delele /K !l;W /t, H. DE S.HOER, 28.IILI9:>:!, savane arborescente, au sol, au soloil; nO 3280, 
1 ex., PpK/!4/g/2, H. DE S.HGER, 1.IV.!95·2., sa.v'lIle a.rboreseente, au sol; nO :\283, 2 ex., 
lI/gd/!', H. DE 8.UGER, Il.IV,t95?, sa.vane herbense, da.ns termitières en champignon; 
nO 31,(; l, 1 ex., Aka., H. DE SAI~GER, l i.V.1952, ruisseau d'eau claire; nO :1/.80, ;:> ex., Inimvua, 
H. DE SAEGEH, tG.V.'195'~, sa.va.ne arborescente, fauchage dans arbustes; nO :'171.5, tex., 
II /fd /11, H. DE SA EG EH, :!7.VII. 19:>:2, prairie marécageuse. 

Espèl:e connue du Cameroun, de l'Afrique équaLoriale française, de 
l'Uganda et, au Congo, au Nord el au Sud de 1'8quilteur : Uele, Kiha1i-1Luri, 
Silnkuru, Lualabil, Knsai. ,Je Il';li pu lrOUYOl' dl' rliffét'enl'l'.~ enlre 1es spéci­
mens du Kalanga ot ceux du Nord-Esl. 
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l'.N.G. 

:Ka !I05, 1 
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:!ti.J.lI.! V::;t, , 
t·!.V.I!);):!, li, 

Espèce 
très fl'éqLlE 
absente. L 
montre qu 
de l'Afrir 
n. cinctus 
abondamn 

rrrois ( 
viridis W 
décrit récl 
lutina (d' 
CI ui ne SOI 

cie nom. 
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Cicinde10 
p. 137; 
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Ropaloteres nysa GCÉRI:\ SSp. Quedenfeldti \V. HORi'\. Bull. l 

Cicindela Qlledcnleldti VV. HORN, 1896, Ent. Nachl'., 22, [J. 343. P.N.G 
Cicinrlela nysll ssp. Quedenleldti W. HORN, 1929, Stettin. EnL. ZeiL., 110, 

p. 320; 1938, EnL. Beitr., 5, pl. 41, fig. 26-27. -- BASILEWSKY, 19"-8, Bull. Sa /:161 
Mus. roy. BisL. nat. Belg., 211, na 5, p. 7; 1951, Explol'. hydr. lac Tanga­ Xdelele /K f: 
nika, III, 2, 1). H. '1 ex., mont 

P.l'\.G. : 8 exemplaires. La l'tIC 

:Ka !116, tex., 1/0/1, H. DE SAEGER, t7 .lV.1950, à la lampe; na ::;6!I, 1 ex., 1/0/1, G. DEMOl:­ Cu mel'ol\l 
LIN, 26.V.1950; na !!l88, 1 ex., II/gd/I" H. DE SAEGER, 2.1V.'I951, à la lampe; na 172S, tex., rte l'Uga!l 
II/gd/4, H. DE S.ŒGER, :l:!.V.1951, fi, la lampe; na ::1280, 1 ex., PpK/14/g/:!. H. DE SAEGER, rte ll'ansij 
!I.IV.195t, sava,ne arborescente, au sol; na 3:{II, ? ex., II/PpK/7S/d/9, H. DE SAEGER, S.IV. bpèce 01 
t 95:!, lisière d'un ravin, fauchage des Herbacées; Gangala na Rodio, 1 ex., G. F. DE '<VITTE, 

lucalitésS-U.IV.I045. 

"VeleL'espèce est l'épandue en Afrique tropicale, du Sénégal au Kenya. La 
ssp. Qllcdenlpfdli est propre nu Nord-Est nu Congo (Ue1e, Kihali-ILuri) et ;'t Kiba 
l'Uganda. (A. COLLAI 
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Ropaloteres einetus OLIVŒH. 

P.N.G. : ft exemplaires. 

KO 495,1 ex., 1/a/3, G. DEMOULIN, .V.1950, riv. Aka, anse calme; nO 1M3, 1 ex., II/hd/!I, 
H. DE SAEGER, :!3.III.195I, sava,ne herbeuse; nO 3:![)O, 1 ex., Ndclele /K/l:W /i, H. DE tlAEGER, 
:!::l.III.l!)::;:!, savane arborescente, au sol, a.u soleil; nO 3::;11, J ex., Axa/:!, H. DE SAf~ln~H, 

:!.!.V.l !)C,:!, lisière de galerie forestière, fauchage des arbuste'. 

Espèce particulièrement commune en . frique occidentaJe et centrale, 
très fréquente au Congo, h l'exception de l'Est et du Sud-Est où elle semble 
absente. Le petit nombre d'exemplaires recueillis pal' la Mission DE SAEGEH 
montre qu'elle est fort rare dans le NOI'd-lï;st, d'où d'ailleurs le Musée Royal 
de l'Afrique Centrale n'en possède que peu d'individus. Néanmoilr 
R. cinctus n'est pas inféodé à la zone forestière exclusivement et se l'encontre 
abondamment dans les savanes du Kasai t du Katanga. 

Trois des quatre exemplaires ci-dessus. e l'apportent à lu val". 7JSeudo­
viridis W. HORN, qui n'est qu'une variante du dessin élytral. MANDL a 
décrit récemment (Enl. Arb.tlilus. Frey, 7, 1956, p. 392) les val'. rubrove­
lutina (d'un brun-rouge clair et mat) et viridovelutina (d'un vert mat), 
qui ne sont que des variantes de colomtion de l'espèce, et ne méritant pas 
de nom. 

Ropaloteres flavosignatus CASTELNAU ssp. flavoreduetus W. HORN. 

Cicincle/a flavosignrzta ssp. flavo-reductfl 'vV. HaHN, 1925, Enl. Blatt., 21, 
p. 137; 1938, Enl. Beih., 5, pl. L13, fig. 10. - BURGEON, 1937, Ann. ~vILl~. 

Congo Belge, in-4°, Zool., Ill, 2, Cicind., p. L11. - BASILEWSKY, 19L18, 
Bull. Mus. roy. HisL. nat. Belg., 2Ll, n° 5, p. 8. 

P.N.G. : L1 exemplaires. 

Xo 13G1, 2 ex., II/gd/II, H. DE SAEGER, li.III.!!)::;l, prairie à Cypéracées; nO ~\:!50, 1 ex., 
Kdelele/K/i'20/2, H. DE SAEGER, 28.III.1952, savane a,rborescente, au sol, au soleil; nO 3JG7, 
1 ex., mont Embe, H. DE SAEGER, 21.1\7.1952, sava,ne arborescente. 

La race nominolypique est occidentale, propre à la Haute-Guinée, au 
Cameroun et à l'Oubangui-Chari. La SS]). fll/vorerluclils "YV. HORN fut décrite 
cie l'Uganc\a et du Kenya. Dan" le Nürd-E Ldu Congo se rencontre une forme 
cie trilnsition entre les cieux l'ilces, se l'approchant fodement de la sou,,­
espèce orientale. Elle est fort l'are au Congo et je ne l'y connais que des 
localités suivantes: 

Uele : Yakllillkli (Dr J. RODHAl:;, MRAC). 

K.ibldi-Ituri : Yebo-Moto (L. RURGI;;OX, IIJ.U)~G, MnAC); iHongapi près Faradjo 
(A. COLLART, IV.1930, coU. A. COLT.AHT). 
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\JI. C. VAN NIDEJ< m'il communiqué demièrement un exemplaire prove­
nanL de la parlie sepLenlrionale de lit Hhodésie du Nord, con. tiluant une 
nlce inédile J)ien dislincle, el qn'il décrim fll'OchuinemenL; elle pourraiL 
sc rell'Ouver au Kalanga. 

(il'II. ELLIPTICA 1,'.\In\'IAIHI::. 

FAJHMAIRE, 1884, Ann. Soc. enl. Belg., C. H. p. 70; J887, \nn. Soc. enl. 
[<'rance, (6) 7, [J. 71. - H,JVALIEH, 1957, Hev. franç. d'EnL., 24, pp. 313, 336. 

Elliptica Deyrollei GlIÉRIN. 

J'.N.G. : 26 exempluires, 

1'\0 I~/,!J, 1 ex., II/id/4, H. DE KHGEH, tLLL.l\l:iI, savane herbeuse; nO 14:39, 7 ex" 
II/cIb/ll, H. DE SAEGER, :2:~.nLI!J51, savane herbeuse, au soleil, SUI' sentier dégagé; nO IHO, 
2 ex., II/cb/4, H. DE SAEGIW, n.IILl!)51, savane herbeuse, SUI' recrus de !i"neux; nO HI,:J, 
1 ex., II/hd/4, H. DE SAEGER, 23.IILI95J, savanc herbeuse; nO 15?li, t ex., II/gd/l", H. DE 

SAEGER, 1:J.IV.,t9:Jt, savane herbeusc, sur le sol; nO :1:250, 1:\ ex., Ndelele/K/l~ON, H. DE 

SAEGER, 28.III.19:i;!, savane arborescente, au sol, au soleil; nO 3A::l0, 'J ex., Inimvua, H. DE 

S.~EGER, 1G.V.195~, savane arborescente, fauchage des a,rbustes. 

Espèce élendanl son ha!)iliJl du Sénégill à l'Uganda, assez fréquenle dans 
l'Oubangui-Chari. Au Congo je ne la connais que du Nord de }'Uele el 
du Nord-Est du Kibali-Ituri; elle y a Lend:tnce à différer quelque peu des 
spécimens typiques. 

Elliptica kolbeana \\'. HOH\' ssp. dispersesignata \V. 1-IORri. 

Cicinlle!1l kolb('i ssp. rlisllefsesi(jlwla IN. HORN, 1913, :\rch. f. Nalul·g., 79, 
.\3, p. 109. 

Cicirulclll /{olbcan(l SS)1. dis]le?' 'csigrlillrt \"1. HORri, 1916, Gen. Ins., 23:J, 
p' 2/1/1; 192Ci, EnL. '\,'lill. J5, p.'6; 1931, Vel'. Ges. Nal. LUXClltlJ., Id, p. 51; 
1938, Enl. Beih., 5, pl. 42, fig. 16-10. - BUI1GEON, 1927, Bev. Zool. afr., 
15, p. 345; 1937, Ann. Mus. Congo Uelgc, in-4°, Zoo1., JII, 2, Cicind., 
p. 39. 

P,~.G. : 2 c\cnlplail'es. 

Xo 1/13\1, ;! ex., II/clb/4, H. DE SU:GER, '?::l.IIL!9:>!, savane herbeuse, au soleil, sur sen­
lier dégagé. 

E. kolbeana e l une espèce rare, donL la forme nominoLypique est l'épan­
due au Tanganyika Terrilory el en Rhodésie du Nor 1. La ssp. dis]Jerse­
signala, encorern.oins fréquenle, est connue de l'Oubangui-Chari el de 
l'Uganda, et est repré--entée dans les colleclions de Tel'VUf'en pUI' un eul 
individu congolais provenanL de Bamhili, en Uele (DI' .1. HODIIAIN leg.). Les 
deux exemptait·cs du Parc NaLional de la Garamba diffèrenl de ce spécimen, 
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ainsi que d'un pal'atYl1e de Fort Cl'ampel, pal' une réducLion très notahle 
des taches jaunes élytl'illes; il se pourrait que l'on ait affaire il une race 
distincle. 

L'espèce existe aussi au Katanga, mais y est représentée pal' une fOl'me 
hien pnl'ticulièl'e, que je décl'is ci-dessous: 

LElliptica kolbeana \V. HaHN ssp. longesuturata nova.] 

Se rnppl'oche plus de la race nOll1inolypique que de la ssp. dispersc­
si,qnraa. Diffèl'e de kolbeana s. stl'., dont j'ai pu voir le type grâce à la 
grande amnbilité du D" J. W.MACHATSCILI<E, du Deutsche Entomologisches 
Institul, il Bedin, pal' les cal:aclères suivants: jJl'onoLul1l plus réLréci vel's 
l'al'l'ièl'e; épine sutuL"ü-apicale de l'élytre plus courte; dessin élytml différenl : 
bande su b-sutumle j au ne très longue, lal'ge j usq u' ü la mi-longueur, puis 
s'amincissant pour disparaître tout il fait un peu avant la tache transversale 
apicale, crosse humérale jaune bien plus 1011gue que chez !colbcana, dir'igée 
en oblique vers l'intérieur avec, à la fin du premier quart, un point jaunùtre 
arrondi, tandis qu'au même niveau, mais plus à l'intérieur, se trouve une 
ilutre petite tache jaune en prolongement de la crosse interne de la bande 
subsutmale, tache transversale médiane et taches apicale de la même cou­
leur et non blanches. Les quatl'e individus que j'ai sous les yeux son t très 
semhlflhles entre eux, ce qui laisse sl.lp[)oser une constance notable. 

Lualaba : Bukama (Dr ,1. BEQUAlmT, X.l9ll, ~ ex. dont l'holotype); SankisilL 
(Dr J. BEQUAERT, X.19ft, ? ex.). 

Ho\otype et para types au Musée Royal de l'Afrique Centrale à Tervuren. 

Elliptica longestriata \\'. HaHN. 

(Fig. 7.) 

CirindeLa lon.qestrialfl. \V. HORN, 1912, An;h. f. Nnturg., 78, AH, [J. 83: 
1913, Rtl\'. ZooI. afl·., 2, p. 268; 1915, Gen. Ins., 236, p. 2L14; 1929, Stettin. 
Ent. Zeit., LLO, p. 32L1; 1931, Ver. Ges. Luxemh. Nat., 41, p. 42; 1938, Eni. 
l1eih., 5, pl. 47, fig. 1. - DUn.GEON, 1927, n.ev. Zool. Hf,·., 15, Il. 348: 
1937, Ann. Mus. Congu Belge, ill-ll", Zoo!., III, l, Cicind., pp. la, !')::L 

P.N.G. : 2 exemplaires. 

N° 46/1, tex., l /b /2, G. DEMOULIN, 2Ii.lV.t 950, crête sablonneuse entre les rivières Magienga 
et Mogbwamu; na 5:36, tex., l/a/l, G. DE:VIOULIN, U.V.t950, savane arborescente. 

L'espèce fut décrite par W. HORN de ForL Sibut, en Oubangui-Chari, puis 
citée du Katiwga pal" Je même auteur et par L. BURGEON. Comme on le 
verra. plus loin, ces citations se l'apportent en réalité ù. une forme bien 
distincte; la forme nominotypique est donc mentionnée ici pOUl' la première 
fois du Congo. 
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FIG. 7. - Ellipt'icn lon(festriata W. HORN. Ô. (X fi,:;) 

[Elliptica longestriata \V. HORN SSp. katangana nova.] 

Décrite de l'Oubangui-Chari en 1912 pal' W. HonN, l'espèce fut signalée 
dès 1913 pal' son auteur du Katanga (Mufungwe), qui relevait cependant 
déjà quelques différences entre les spécimens des deux localités. L. BURGEON 
reprend ceLte citation en 1927, ml1is observe en 1937 que les exemplaire:: 
katangais diffèl'ent légèrement et « constituent, peut-être, une race distincte ". 

Ayant acLuellement sous les yeux une peLite série d'individus provenant 
de diverses régions du KaLanga, ainsi que des spécirnens de Fort Sibut el 
de Fort Crampel, en Oubangui-Chari, dont le Lype cf de W. HORN, obli­
geamment communiquée pal' le D" J. VV. MACHATSCHKE, j'ai pu constater 
que les différences existant entre les populations du Nord et du Sud, tout 
en n'étant pas très fortes, sont bien constantes et que la forme katangaise 
constiLue une race géographique bien distincLe. 

CeLte race, que je nomme ssp. kalangana nova, se caractérise par: 
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plus élargis; pronotum plus transversal; 
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2" pubescence hlanche plus ahondanLe et plus longue, sUl'Lout SUl' lit 
Lêle (à l'exception du clypéus), mais aussi sue le pronotum; 

3" dessin élylml à bandes jilunùtres longitudinales plus étl'Oites et ayallt 
plus cie tendiLl1ce à se déchirer; à la IJlIse de l'élytre la bande juxta-sutuwle 
est nettement séparée de la discale, tandis que chez la forme typique elle 
est largement réunie en formant une anse ample; 

4° ln pointe apicale est plus longue eL plus forLe chez le cf de la forme 
nominale que chez celui de la nouvelle race. 

Lua.laba : Mufungwe-Sampwe (Dr J. BEQUAERT, XII.191l, 1 ex.); Mura près Jadot­
ville (J. VAN MOL, 1.1950, l'holotype); Kapiri (MISS. AGmc. LEPLAE, IX.HH:!, '1 ex.); Lukafu 
(G. x'. DE WITTE, XII.19JO, 1 ex.). 

Hau t-Kata,nga : ÉJisa,bèthville (CH. SEYDEL, 1.19t;;, 1 ex.; R l''lASSART, XL 19:30, 
ex.); Mitwaba (H. TAZIEFF, 1947, 2 ex.). 

Holotype et para.types au Musée Royal de l'Afrique Centrale à Tervuren. 

Suhfam. OMOPHRONINAE. 

Gen. PHRATOR SEMENOV. 

Phrator multiguttatus CHAlJDOIft. 

(Fig. H.)
 

l'.N.G. : 92 exemplaires.
 

N° 1 tGl, '19 ex., II/gd /Garamba, P. SCHOEMAKER, t9.L1951, bancs de sable récemment 
exondés; nO H70, :39 ex., II/fd/Garamba, H. DE SAEGER, l.II.·195I, bancs de sable récem­
ment exondés; nO '17115, 1 ex., II/gd/I., H. DE SAEGER, 17.V.1951, savane herbeuse à ligneux 
rares; nO 184:3, 4 ex., II/ge/l" H. DE SAEGER, LVI.1951, savane herbeuse à lianeux rares; 
nO 2208, 1 ex., II/gd/4, H. DE SAEGER, 7.VIII.1951, savane herbeuse brûlée; nO '2107, 1 ex., 
II /fc /5, H. DE SAEGER, 2.XL1951, savane herbeuse à ligneux rares; nO 2762, 1 ex., II /fd /17, 
H. DE SAEGER, 16.X1.1951, talus sous galerie forestière; nO 2821, 1 ex., II /gd /,11, H. DE S.o\EGER, 
:30.X1.195l, végétation paludicole dense, entre les touffes; nO :30Hl, 1 ex., II /fc / 17, H. DE 
SA EGER, '17.1.'1952, galerie forestière claire, au sol; nO 3.270, 8 ex., II/fd/Gammba, H. DE 
SAEGER, l.IV.1952, plages sablonneuses très humides; nO 3705, 2 ex., II/gel /4, H. DE SAEGEH, 
2û.V1.1952, savane herbeuse à ligneux; nO 388;1, 2 ex., II/gd/!I, H. DE SAEorm, 6.VIIL195:!, 
savane herbeuse à Graminées; nO :395 /" 2 ex., II /hd /11 , H. DE SAEGER, 20.VIII.195t, savane 
herbeuse de crête; nO 3989, 2 ex., II/gd/IO, R. DE SAEGER, 29.VII1.1952, savane herbeuse à 
Urelytrum; Parc National cie la Ga.ramba, H. DE SAEGER, 1950-1952, 8 ex. 

L'espèce est l'épandue dans toule la viltlée du Nil, du Delta aux sources, 
s'étendant à l'Est en Érythrée, au Sud jusqu'à l'extrémité mér-idionale du 
lac Tanganika (fig. 9). Une ssp. somahcus ALLUAUD existe il t'embouchure 
du Juba, en Somalie, mais les caractères différenciel , ba és uniquement 
sur le dessin métallique veet du dessus du corps, me paraissent insuffisants 
pour la séparation d'une race, d'ilutant plus que la coloration est quelque 
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peu variable chez l'e pèce. Enfin, P. Rolschildi LLUAUD, décriL ur une 
petite série provenan t des bord d li lac Rodai phe, ne me sem ble pas non 
plus dépasser le cadre cie la \,lriaLion individuelle. 

\u Congo, l'espèce n'n été recueillie que quatre fois, loujoul' nu bord 
ciu Tanganika : 

Uvira (Kavimvira), à la lumière (G. l\L\HLfER, J.t95G, MR.AC); Albertville (P. G~;RARD, 

V,1930, l\'IRAC; ExPL. HYDR. TANGANlKA, XT.I !)I,G, IR8NB); Bauclouinville (TI. MAYNt, . -> 
XI.l9lS, MRAC). 

0 •• 

o' ••.• _.• _••.. 

FIG. 1;' - l'hmtor multi(J1!ttaI1!8 CIIAUDOlR. (X 8) 

KOLBE (Berlin. eill. Zeil., 51, HlC6, p. 335) cile un exemplaire capturé 
au Cameroun, SUI' les bords du Benue, en . damauu, mais il s'agit proba­
hlemenl d'une autre espèce. 

Les espèc 
de régions ­
exceptionnel 
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o' --

Ffl:. 0. - Distribution p;éographique cie Pltmlor 1nlllt'Ï(j,/IUaIJls C'HAuDorn. 

SlIbfam. SIAGONINAE. 

Gen. SIAGONA LATREILLE. 

Les espèces de ce genre sont des habitants exclu ifs de savanes sèches et 
de régions sub-dé ertique , et ne e ont rencontrées au Congo que très 
exceptionnellemen t. 
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Siagona fuscipes BONF~L1.1. 

]J.N.G. : II €xemplaires. 

1\0 823, 1 ex., Napokomweli, G. DEMOULIN, 15.IX.1950, feuilles des arbres autour du 
« Ndiwili »; na 2262, 1 ex., II/gd/S, H. DE SAEGER, tiJ.VIII.1951, tête de source peu arborée, 
sur le sol; na 265!t, 1 ex., II/fd/5, H. DE SAEGEB, 2:.l.X.1951, S,1va,ne herbeuse dc va,llée, sur 
le sol; na 3289, 1 ex., PpK/H/g/7", H. DE SAEGER, périphérie d'une prairie, dans des tcrmi­
t,ières en champignon. 

Espèce l'épandue dans Loute la reglOn soudana-sahélienne, du S \négal 
à l'Éthiopie et jusqu'en ÉgypLe; en<:ol'e inconnue au Congo. 

Siagona europaea DEJEAN. 

P.N.G. : 60 exemplaires. 

N° 655, 1 ex., 1/0/1, G. DEMOULIN, 30.VI.1950, savane arborescente; na 15115, 1 ex., 
Garamba/l 11, J. VERSCHUllEN, 8.IV.'1951, au sol sous hvingia; na '1877, 1. ex., II/ge/ô, H. DE 
SAEGER, 8.V1.1951, savane à. Graminées paludicoles; na 1888, 1 ex., lI/fd/17, H. DE SA EGER, 
9.V1.1951, galerie forestière, sur strate arbustive; na 19!6, ;l ex., II/fd/17, II. DE SAEGER, 
15.V1.·1951, galerie forestière e1ense; na 197'1, 1 ex., II/fel/17, H. DE SAEGER, 25.V1.·1951, 
galerie forestière, sur ados de sables alluvionnaires; na 207S, 1 ex., Haute-M'akpe, J. VER­
SCHUHEN, 12.VII.195!, borel d'une galerie marécageuse; na 2tl2, 1 ex., II/hel/Il, H. DE SAEGER, 
n.VII.t951, savane herbeuse non brülée; na Z132, 1 ex., II/fel/17, H. DE SA EGER, 2/1.VII. 
1951, galerie forestière, dans le bois d'un PiCll.S mort; na 2135, :1 ex., Il/gd/!t, H. DE SA EGER, 
20.VII.1951, savane herbeuse à. ligneux rares; na 2,J59, 2 ex., II/gc/8, H. DE SAEGER, 27.VII. 
'195!, fond marécageux formant tête de source; na 2;l98, 1 ex., II/hd/9, H. DE SAEGER, 2 1. VIII, 
1951, galerie forestière, dans tronc d'arbre mort; na 2362, 3 ex., II/fd/17, H. DE SAEGER, 
!t.IX.1951, galerie forestière, arbres et branches murts; na 236lt, 3 ex., II/fd/17, H. DE SAEGER, 
:J.IX.195!, ga.lerie forestière dense, troncs d'arbres en décompositiun; na 211211, 1 ex., II /fd/5. 
H. DE SAJWER, 1ft.IX.195'1, savane herbeuse de vallée, sur tiges; na 247;l, 3 ex., II/fc/n, 
H. Dr~ SAEGER, 25.IX.1951, galerie forestière claire, sous l'écorce; na 2!t81, :l ex., II/ge/9, 
H. DE SAEGER, 2S.IX.J951, rivière marécageuse, sur feuilles et troncs; na 2,Ô;V1, ! ex., II/fd/5, 
H. DE S.ŒGER, 23.X.1951, savane herbeuse de vallée, sur le ~ol; na 2695, ! ex., II/fd/5, 
H. DE S.ŒGER, 25.X.1951, savane herbeuse de vallée, sur le sol; na 2707, 1 ex., II Ife /5, 
H. DE SAEGER, 2.XI.1951, savane herbeuse de vallée, sur le sol; na 2762, 5 ex., II/fd/J7, 
H. DE SAEGER, 16.X1.1951, talus sous galerie forestière; na 2766, 1 ex., II/fd/18, H. DE 
SAEGER, 16.X1.1951, berges sablonneuses sous ga,lerie forestière; na 287lt, 1 ex., II/fe/:15, 
H. DE SAEGER, 7.XII.1951, îlot de Phoenix j'edinata, dans un marécage; na 340:1, 1 ex., 
II/gc/W, H. DE SAEGER, 29.IV.J952, ruissea,u à cours dénudé, sur le sol; na 31105, 4 ex., 
II/gc/8, H. DE SAEGER, 30.IV.1952, tête de source, dans des arbres morts en décomposition; 
na 3V16, 3 ex., Aka, H. DE SAEGER, 15.IV.1952, galerie forestière, dans les bois en décompo­
sition SUI le sol; na 3563, 1 ex., II/fd/17, H. DE SAEGER, 3.V1.1952, galerie forestière, dans 
branches mortes; na 3721, 7 ex., II/gd/H, H. DE SA EGER., 30.V1.19;'d, marais à lIiarantacées; 
na 3781, 2 ex., II/gc/9, H. DE SAEGEU, 111.VII.1952, galerie forestière très dégradée, sur le 
sol; na 3787, 3 ex., PpK/8/9, H. DE SAEOER, 15.VII.1952, galerie forestière dégradée, dans 
les a,rbres morts sur pied; na 3919, 1 ex., II/fcl/5, H. DE SAEGER, 11.VIII.1952, sava,ne her­
beuse de vallée; na 11053, 2 ex., II/lc/8, H. DE SAEGE'R, S.IX ..1952, tête cie sOllI'ce boisée, dans 
le bois mort. 
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Espèce largemenL l'épandue dans la région méditenanéenne, l'Afrique 
seplen lrionale, slLhélo-souda naise et orien Laie. Je n'en con naissais que trois 
exemplaires du Congo, tous au Ylusée Royal de l'Urique Centmle, des 
localilés suivantes, dans le Sud-Est du pays: 

Mulongo-Mafinge (P. GÉRARD, VII.t930); Ankoro-Mulongo (M. POLL, V1:19!.7); Kasenga 
(H. J. BR~DO, XII.1937). 

Siagona Vanstraeleni n. sp. 

(Fig. 10, 11 b.) 

Longueur: 12 Ù 13 mm. - Ailes normalement développées. 

Avant-corps d'un ferrugineux rougeâtre foncé, la hase des mandibules 
eL la parLie latéro-anLél'ieu re du pronoturn d'un fel't'ugi neux clai l'; élytres 
avec une bande longitudinale médiane assez lm'ge et mal délimilée d'un 

:FIG. III. - Siayonn Vanstraeleni n. sp. (:< 5) 

brun foncé, débutant presque il la base et terminée un peu avant l'apex, 
alors que tout le l'estant, y conlpris l'épaule et les côtés, esL d'un ferrugineux 
rougeâtre; dessous brunâtr-e, l'abdomen plus clair; pattes entièrement fer­
rugineuses, non l'embrunies SUl' les fémurs ni aux taf'ses; antennes bmnes, 
les quatre premier articles ferrugineux. Tout le dessus couvert d'une 
pubescence longue, dense et semi-dressée, roussâtre; celle du dessous plus 
courte el plus fine, moins hil', ute. 
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Tête trè lal'ge, les yeux petits mais très saillants; surface avec des points 
gros et moyennement foncés, modérément senés, absents au milieu du front. 

Pf'OnotulTl transverse, 1,40 fois plus long qùe large, il. angles antérieUl's 
saillants nettement vers l'avant, la base un peu plus étroite que lêl moitié 
de la largeur maximale; sillon longiLudinal médian fin mais bien marqué, 
n'aLLeignant ni la base ni le bOI'd antérieur; sillons longitudinaux latéraux 
profonds et larges, fodement coudés vers l'extérieur en avant; toute la 
surface couverte d'une ponctuation gwsse et modérément profonde, les 
points arrondis, espacés sur le disque, plusrnpprochés SUl' les côtés mais 
surtout devant la base et en ulTière du bord êlntérieur, 

b 

FIG. Il. - Lobe médian de l'édéage et paramères gauche et. droit. ( X 2;») 

a : Sia,gona senegalensl:,~ DEJEAN. - b : S, Vanstmeleni n. sp. 

Élytres allongés et parallèles, modérément aplanis sur le disque, l'épaule 
bien marquée; aucune striation visible; les points de la surface nnond is, 
assez gros, peu pl'ofonds, rapPl'Ochés les uns des autres. 

Dessous ponctué, il. pubescence plu' com'te et plus couchée que sUl' le 
dessus. Métépistel'l1es tl'ès longs et étroits. 

Organe copulateur mâle étroit et allongé, comprimé latéralement, à 
bulbe basul atrophié; styles allongés, portant à l'apex rleux fortes soies 
(fig. 11). 

Cette nouvelle espèce ressemble fortement à S. scncgalensis DEJEAN et 
pOUl'rait même être confondue avec cette del'l1ière. Elle en est cependant 
bien distincte par les caractèr'es suivants: 
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coloration: tête et pronotum plus foncés chez senegalensis, d'un bmn 
de poix; alors que chez senp,galensis toute la base de l'élytre est noire SUI' 

près d'un quart de la longueur totale, avec une bande longitudimLle de 
même couleur, suturale, triangulail'e et bien délimitée jusqu'un peu avant 
l'apex, et une autre marginate atteignant plus ou moins l'angle apical 
externe, laissant sur chaque élytre une tache d'un fermgineux très clair, 
chez Tianslraeleni le fond ferrugineux est bien plus étendu, la tache noirâtre 
longi tudinale étan t seu lemen t su tu l'ale et peu nettement délim itée, la hase 
l'estant entièrement ferrugineuse, et sans trace de bande foncée marginale; 
ce dessin est très constant chez tous les nombreux exemplaires des deux 
espèces examinés; chez la nouvelle espèce les prtttes sont d'un ferrugineux 
clair, mais plus foncées chez senegalensis, avec les fémurs toujours brun 
très foncé; en dessous l'ava.nt-corps est ptus foncé chez senegalensis; 

la ponctua.tion de la tête est plus rég-ulièrement espacée chez senegalensis; 

le pronotum est plus fortentent et plus profondément ponctué chez 
senegalensis, et les sillons longitudinaux latéraux situés entre le sillon 
médian et le bord exteme, sont chez cette espèce moins marqués et moins 
continus; 

la ponctuation des élytres est llius gfOsse et plus régulière chez seneqa, 
lensis; 

la pubescence du dessus est plus longue chez I.a nouvelle espèce, plus 
dense et plus dressée; 

les édéages et les styles sont très différents chez les deux espèces 
(fig, 11, a et b), 

P,N,G, : 206 exemplaires, 

~O 012, l ex., 1/b/:3', G. DEMouLDl, lli.VI.1950, galerie sèche; nO G5;'"1 ex" 1/0/1, 
TG. DEMOULIN, 30.VI.1950, savane arborescente; nO 11,70, 1 ex., II/cd/8, J. VERSCliUREI- , 

29.1II.195I, sous écorce d'Enlthmphloewn guineense; nO 1595, 1 ex., II/gd/L., H. DE SL\EGER, 
22.1V.195I, à la, lampe; nO IG ll0, 9 ex., II/cd/b, J. VERSCHUREN, 30.1V.'1951, au sol, dans débris 
orga,niques au bord de l'eau; nO 1743, 1 ex., II/gd/lt, H. DE S,ŒGEll, 'l7.V.'1951, savane her­
beuse à ligneux l'ares; nO 171,,,, l, ex., n/gd/lt, H. DE: SAEGER, 17.V.IQ::;I, savane herbeuse à 
ligneux l'ares; nO 1791, 1 ex., II/id/S, J. VERscH01n~N, ~2.V.1951, sous écorce d'arbre; nO 181,8, 
1 ex., II/he/4, J. VERSCHUREN, 31.V.1951, au sol, à la base de ligneux; nO 1869, 6 ex., II/hc/8, 
H. DE SAEGER, 5.VI.1951, tête de SOUl'ce, branches et arbres en décomposition; nO 1877, 1 ex., 
II/gc/G, H. DE SL\EGER, 8.VI.1951, savane à graminées pa,]udicoles; nO 1888, 1 ex., II/fd/17, 
H. DE SAEGER, 9.VI.1951, galerie forestière, sur strate arbustive; nO 192.5, 7 ex., Morubia/8, 
J. VERSCIIUREN, 13.VI.1951, écorce de J(haya; nO 19:f8, :f ex., Morubia/8, J. VERSCHOREN, 
llt.VI.1951, dans des (' Baga ,) et l}1acxranga, en décomposition sur le sol; nO 1929, 5 ex., 
iVIorubia/8, J. VERSCHUREN, jlJ,VI.'19S1, écorce cI'Erythr01Jhloettm; nO 1933, 10 ex., l\'Iorubia/8, 
J. VERSCI-ruREN, 12.VI.1951, a,rbre en décomposition; nO 1957, 4 ex., II/ed/9, H. DE SAEGER, 
:!:!.VI.1951, ga,lerie forestière dégradée, sous les écorces et dans le bois mort; nO 1970, 1 ex., 
II/fd/J7, H. DE SAEGER, 25.VI.t951, galerie forestière; nO 1971,1. ex., II/fel/17, H. DE SAEGER, 
:!5.VI. 1951, galerie forestière, sur ados de sables alluvionna,ires; nO 2.073, 6 ex" affiuent 
Mogbwamu/8, J. VERSCHUREN, 1O.VII.1951, tête de source, sous écorces; nO 207G, 4 ex., 
Haute-Makpe/9, J. VERSCHUREN, t2.VIl.1951, sous écorces cie ligneux divers; nO 2.078,12 ex., 
Haute-Makpe, J. VEHSCRUIŒN, 1'l.VII.19;:;I, sous feuilles mortes et débris divers; nO 2UZ, 
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4 ex., II/hd/l., H. DE SAEGER, 17.VII.195·1, au sol entre les touffes de Graminées; nO 2US, 
3 ex., II/fd/5, H. DE SAEGER, 23.VII.1951, sur strate herbacée; nO 213:!, 2 ex., II/fd/17, 
H. DE SAEGER, 211.VII.1951, dans le bois d'un Ficus mort.; nO 2135, 1 ex., II/gcl/4, H. DE 
SAEGlm, 20.VlI.1951, savane herbeuse à ligneux rares; nO <':!65, :2 ex., II/hc/8, J. VIŒSCHUREN, 
17.VII1.1951, sur la strate herbeuse maréca.geuse; nO :!298, 1. ex., Il/hd/9, H. DE SAEGER, 
21.VlI1.1951, dans des troncs d'arbres morts; nO 231<',1 ex., II/fe/10, H. DE S.ŒGER, 23.VII1. 
t 951, da.ns des troncs et branches morts tombés; nO 2339, :J cx., PpK/72, H. DE SAEGER, 
27.VII1.J95'1, dans troncs pourris sur Ic sol; nO 2:~64, 3 ex., II/fd/17, H. DE SAEGEH, 5.IX. 
1951, dans troncs d'arbres en décomposition; nO 2424, tex., lI/fd/5, H. DE SAEGEH, t4.IX. 
1951, savane herbeuse de vallée, sur tiges; nO :!1.49 , 6 ex., II/ccj(J, H. DE SAEGER, 17.IX.1951, 
sous écorces mortes el'un ltIitragyna; nO 21.65, 3 ex., II/cc/3, H. DE SAEGER, 20.IX.J951, da,ns 
des branches mortcs; nO 21172, 1 ex., II /fc /17, H. DE SAEGER, 25.IX.1951, sous l'écorce d'Irvingia 
morts; nO 21.75,1 ex., II/hd/8, H. DE SAEGER, 26.IX.t95'1, sur stra,te herbacée; nO 21.77, 1 ex., 
II/cc/e, H. DE S.o\EGER, 21.IX.t951, savane faiblement arborée, a,u sol; nO 21.8t, tex., II/gc/9, 
H. DE SAEGER, 28.IX.t951, sur feuilles et troncs; nO 2572, 1 ex., II/fd/18, H. DE SAEGER, 
11.X.t95J, berges sablonneuses; nO 26112, 1 ex., II/gc/5, H. DE SAEGER, 18.X.1951, savane 
herbeuse de vallée, au sol; nO 27!lG, 6 ex., II/meN, H. DE SAEGER, :!I.XI.1951, sous les 
écorces; nO 27G2, 2 ex., II/fd/17, H. DE SAEGER, 16.X1.195J, talus sous galerie forestière, au 
sol; nO 2763, 3 ex., II/id/8, H. DE SAEGER, I7.XI.'195·1, sous les écorces et arbres en décom­
position; nO 2874·, 2 ex., II/fc/,15, H. DE SAEGER, 7.XII.195J, sur herbacées basses et le sol; 
nO 3!.OJ, 1 ex., II/gc/l0, H. DE SAEGEll, 29.IV.1952, sur le sol aux abords d'un ruisseau; 
nO 3!.05, 3 ex., II/ge/S, H. DE SAEGEll, 30.1V.'195:!, ela.ns des arbres morts en décomposition; 
nO 31>19, 6 ex., II/lc/8, H. DE SAEGEll, 3.V.1952, dans les a.rbres morts; nO 3!.!.5, 1 ex., II/fd/17, 
H. DE SAEGER, 7.V.195Z, dans bois mort en décomposition; nO 31.50, 1 ex., Alm, H. DE S.ŒGEll, 
ULV.1952, lisière de galerie forestière, fauchage des arbustes; nO 351.5,1 ex., II/gd/Il, J. VEll­
SCHUREN, 29.V.1952, savane; nO 3563, 1 ex., II/fd/n, H. DE SAEGER, 3.Vl.1952, dans des 
branches mortes; nO 362!., 1 ex., PFSK/20 / 10, H. DE SAEGER, H.V1.1952, sous les écorces; 
nO 3Gl.9, 2 ex., Kdelele/3, H. DE SAEGER, 18.'1'1.'1952, dans un arbre mort sur pied; nO 3657, 
1 ex., PFSK/5/3, H. DE SAEGER, 20.'1'1.1952, sava.ne arborescente, sur le sol; nO 3660, 6 ex., 
Ndelele/R, H. DE SAEGEll, t9.V1.1952, cbns des dépôts d'hulllus enl.re les roches; nO 3705, 
6 ex. (dont l'holotype), II/gd/l" H. DE SAEGER, 26.'1'1.'1952, savane herbeuse, dans le sol sous 
les ligneux; nO 3U 1, !. ex., II /gd / II, H. DE S..ŒGEH, :30.'1'1.19,,2, ma.rais à Mamnlacées; nO 37H, 
:J ex., II/dd /9, H. DE SAEGER, 7.Vn.195:!, dans Ics branches el'a.rbres morts; nO 3757, 1 ex., 
II/gel/II, H. DE SAEGER, 7.VII.1952, arbre mort sur pied; nO 3761,1 ex., II/gc/l., H. DE S.ŒGER, 
9.VII.195Z, savane herbeuse, sur le sol; nO 3787, 8 ex., PpK/8/9, H. DE SAEGEll, 15.VII.1952, 
dans les arbres morts sur pied; nO 3813, 2 ex., Nclclcle/H, H. DE SAEGEH, 23.VII.t95?, sous 
eles blocs éboulés; nO 3832, tG ex., Mabanga, H. DE SAEGER, 25.VII.1952, pla.tea.u herbeux sur 
clalle h"ltél'itique, entre et sous les blocs; nO 3883, 1 ex., II/gd/Il, H. DE SAEGEH, 6.VII1.'195<', 
sava.ne herbeuse; nO 3887, 1 ex., II/ge/Il, H. DE SAEGER, 7.VIII.'1952, savane herbeuse; 
nO 3950,1 ex., II/hd/9, H. DE SAEGEH, t8.VIII.'l95!, sous les écorces; nO 39::>4,2 ex., U/hd/<'1, 
H. DE SAEGER, 20.VII1.1952, sa,VlLne herbeuse de crête; nO 1,0::>9, 1 ex., II/gc/ll, H. D,l': S.-\EGEH, 
1(j.IX.195!, sa,vane herbeuse à ligneux rares. 

Holotype au Musée Royal cie J'Afrique Centrale, à. Tervuren; para types dans la même 
institution et à, l'Institut royal cles Sciences naturelles cle Belgique, à Bruxelles. 

Siagona flesus FABHICICS. 

!J.N.G. : 2 exemplaires. 

N 0 32.S9, 1 ex., PpK/14/g/7", H. :DE SAE:GER, <'1,IV.1952, clam cles termitières en cham­
pignon; nO :~657, :l ex.. PFSK /:'i /:~. H. DE S..\Ii:Glm, 20. VT. J952, sava.ne arborescente. sur le sol. 
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~ubfam. LEBIINAE.r, 

" 
C'est une des plu. importantes sous-familles de Carabidae en Afrique 

et aussi une des plus variées. La séparation de ses représentants en diffé­
rentes tribus pose un problème ul'du. De nombreux essais ont été faits 
pal' divers auteurs, mais aucun ne s'est avéré satisfaisant il l'usage. J'ai 
longtemps cm pouvoir adopter le système proposé pal' le D" R. JEANi\EL 
pour les Lebiinae de la région malgache, tout en l'adaptant il l'ensemble 
de la faune africaine. Mais l'étude approfondie de nombreux genres m'en 
il montré les points faibles. C'est ainsi que j'ai été amené il présenter, 
dans ma révision des Canlbides du Parc National de l'Upemba, en 1953, 
une classification assez modifiée, tout en précisant que je ne la considéruis 
que comme provisoire. Je suis plus convilincu rnaintenant de son camctèl'e 
temporaire, mais j'estime qu'il serait prématuré d'en donner ici une nouvelle 
esquisse, trop de points l'estant encore à éclaircir . .le continuerai donc il 
utiliser provisoirement les huit tribus que j'ai définies en 1953. 

Trib. LEBIINI. 

Le genre Lebia, tel qu'il était compris pal' CHAUDOIR et les autems posté­
riems est un amalgame d'espèces extrêmement hétérogènes et ne présen­
tant aucune entité phylétique. Le D" R. JEANNEL (Faune Emp. franç., XI, 
Col. Carab. rég. malg., 3, 1949, pp, 882-915) u fait un premier essai de 
nüionalisation de la systématique du groupe et, dans mes travaux [1I'écédents, 
j'ai adopté la clas'ificalion proposée, du moins duns ses grandes ligTle3, 
Je constate maintenant que cette classification est également insuffisante, 
surtout lorsqu'on l'applique non seulement aux espèces malgache. mais 
il celles du conlinent noir. Cela tient smtoul il ce que cerlains critères comme 
la conformation des pièces buccales et des article des larses, la puhes ence 
des téguments, et d'autres encore, n'onl pus été tmités avec l'attention qu'ils 
méritent. De ce fait, je ne puis plus suivre le tableau des gel1l'es que j'ni 
donné moi-même dans mon élude des Carabidac de l'Upemba, qui se tl'Ouve 
dépassé. Ce n'est pas ici que je développerui un nouvel essai de systématique 
générique des Lebiini. C'est poUl'quoi je préfère maintenir provisoirement 
un grand genre Lebia, mais ceLle coupe llré:'enLe il mes yeux une valeur 
neLlement supra-générique, 


